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INTRODUCTION 
L'objectif initial du stage consistait k mener <i bien une etude de faisabilite sur une 
autonomie du Fonds Documentaire de 1'Equipement (FDE). II s'agissait donc de 
determiner Vopportunite puis les caracteristiques et les modalites de mise en oeuvre 
d'un eventuel systdme informatique de substitution k celui actuellement en place 
(1'application SIDERALE, fonctionnant sur ordinateur Bull DPS7), qui est appele a 
etre abandonne. 
Cette autonomie 6tait envisagee pour plusieurs raisons. 
D'un point de vue politique d'abord, il fallait donner les moyens k la Direction de 
1'Equipement et au SEPTEN en particulier de recuperer la maftrise de la gestion 
informatique du FDE, SIDERALE dtant gere par le departement "Systemes 
d'information et de documentation" (SID) au service "Information, Prospective et 
Normalisation" de la Direction des Etudes et Recherches D'EDF. Le departement 
SID est 1'utilisateur principal de SIDERALE avec sa base EDF-DOC, dont le 
volume est beaucoup plus important que celui du FDE. 
Du point de vue de 1'efficacite, il convenait de doter le FDE d'un systeme qui 
reponde le mieux k ses besoins. En effet, les documentalistes du SEPTEN se 
plaignent de ce que SIDERALE n'est pas pleinement satisfaisant pour la gestion du 
FDE. 
Enfin la DER s'6tant lancee dans un projet destine k remplacer SIDERALE par une 
autre application (sous UNIX), Foccasion etait donnee au SEPTEN de developper sa 
propre rdflexion sur la gestion informatique du FDE. 
Par la suite, alors que le stage Stait d6}k entam6 depuis quelques semaines, il a ete 
demandd de tenir compte d'autres perspectives envisageables tout en poursuivant 
l'6tude sur 1'autonomie du FDE. 
La premifere de ces perspectives consisterait k envisager la scannerisation de 
1'ensemble des documents du FDE qui sont actuellement conserv6s sur microfiches. 
Les autres perspectives s'incarnent dans deux projets diff6rents actuellement k 
l'6tude. 
Le premier projet, 6mane du Service Gestion Informatique Organisation (GIO) du 
Niveau Central de la Direction de 1'Equipement. Ce projet vise a moderniser une 
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application ancienne denommee GAD (Gestion Automatisee de Documents). Elle 
permet de suivre la "vie" de documents importants tels que des DSE (Dossier de 
SystSmes Elementaires, specifications technique des differents modules constitutifs 
d'une centrale nucleaire) ou des plans et de les archiver. Le terme "vie" signifie que 
ces documents passent par plusieurs 6tapes (conception, controle, modifications, 
mises k jour, visa par la hi6rarchie...) au terme desquelles ils prennent une forme 
definitive. La GAD renovee serait appliquee a un ensemble de documents beaucoup 
plus important qu'elle ne l'est actuellement. Dans cette hypothese, le FDE integre h. 
ce systfeme pourrait en constituer la partie documentaire. 
Le second projet, propre au SEPTEN celui-ci, prevoit de creer une vaste banque de 
donnees interne qui rassemblerait toutes les informations conservees et traitees par 
cette unit6, y compris donc, le FDE. 
Devant la multiplicite des scenarii possibles, il a donc paru indispensable de 
compl6ter le travail entamd sur 1'autonomie de FDE par une etude ayant pour but de 
garantir l'int6gritd de 1'application documentaire du FDE, en definissant 
rigoureusement les besoins propres n6cessaires k une gestion optimum de ce fonds en 
mati&re de fonctions documentaires, de volumes, de traitements, besoins qui devront 
imperativement etre pris en compte, quel que soit le scenario choisi. Dans une telle 
optique le premier travail, d6j& entame depuis le debut du stage, consistait a etablir 
une etude approfondie de 1'existant. 
Avant de presenter la methode suivie pour mener a bien ce travail, il conviendra 
d'abord de presenter 1'organisme d'accueil, puis de decrire le principal objet d'etude, 
le Fonds Documentaire de 1'Equipement, ou plus exactement sa chaine 
documentaire. 
D'autres travaux annexes ont ete r6alis6s durant ce stage, il en sera fait mention 
dans la dernifere partie. 
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I 
PRESENTATION DE L'ORGANISME 
Le lieu de stage est donc le groupe documentation du SEPTEN (Service Etudes et 
Projets Thermiques et Nucldaires), une unit6 d'EDF. Le groupe documentation 
constitue une part importante de la division Gestion et Information Techniques (cf 
annexes). 
1 - Le SEPTEN 
Le SEPTEN d6pend de la Direction de 1'Equipement (cf annexes) qui est une des 
directions d'EDF. La Direction de 1'Equipement (DE) est responsable des 
equipements de production dlectrique, c'est k dire qu'elle assure la conception et la 
realisation des installations de production ainsi que leur d6classement. Elle est donc 
le maitre d'oeuvre des centrales nucl6aires, des barrages hydrauliques et des centrales 
thermiques. La DE totalise un effectif de 4500 agents. 
Elle intervient donc en amont et en aval des activit6s de la Direction de la 
Production et des Transports (DPT) qui est charg6e d'assurer la production et le 
transport de l'61ectricit6 en haute tension. La DPT compte 38 000 agents. 
La Direction de la Distribution, charg6e de distribuer l'61ectricit6, compte, quant & 
elle, 70 000 agents, c'est 1'effectif le plus important d'EDF. 
Au sein de la DE, le SEPTEN est charg6 d'assurer la doctrine EDF en mati&re de 
production thermique et nucl6aire : il contrdle la concordance des projets en cours 
avec les rfcgles de suret6, il a la responsabilit6 de la conception des 6quipements ainsi 
que des sp6cifications et rkglementations qui s'y rapportent. Son rdle est donc 
primordial au sein de la politique nucl6aire d'EDF et, par r6percussion, le groupe 
documentation est investi d'une mission documentaire de premier plan, devant 
contribuer k la satisfaction la plus efficace et la plus rapide possible des besoins des 
ing6nieurs du SEPTEN. 
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Le SEPTEN totalise un effectif de 395 agents. Son seul lieu d'implantation est le 
batiment du 12, 14 avenue Dutrievoz k Villeurbanne (avant 1983 il etait situe h. La 
D6fense). 
De toutes les unit6s de la DE, le SEPTEN est celle qui a le plus souvent 1'occasion 
de collaborer avec les unitds de la Direction des Etudes et Recherches (DER). Cette 
direction qui est la moins importante en terme d'effectifs (2500 agents) se consacre k 
la recherche fondamentale et appliquee dans des domaines aussi varies que la 
geologie, les composants electroniques ou 1'ergonomie. 
2 -Le Groupe Documentation 
2.1 - Les usagers du Groupe Documentation 
Le Groupe Documentation du SEPTEN est charg6 de satisfaire les besoins en 
mati&re documentaire du SEPTEN, du CLI (Centre Lyonnais dTngenierie) et du 
CNIPE (Centre National d'Ing6nierie du Parc en Exploitation). Ces deux centres, qui 
ddpendent de la DE, sont situ6s k Villeurbanne et h Lyon. Les agents de ces 3 unites 
qui ont recours aux services du SEPTEN sont dans leur tr&s grande majorite des 
ing6nieurs. 
Tant au SEPTEN, qu'au CLI et au CNIPE certaines divisions se sont dotees de 
mini-centres de documentation plus ou moins informels et reunissant les 
documentations de plusieurs agents. Cet etat de fait constitue-t-il une 
compMmentaritd ou une situation de double-emploi ? Les avis sont partages sur cette 
question, un audit ne serait pas de trop et contribuerait h. renforcer la coherence de 
1'action documentaire au sein du trinome lyonnais. 
2.2 -Le persormel du Groupe Documentation 
Les activitds du Groupe Documentation sont diverses et le nombre des agents qui y 
travaillent plus important que la moyenne des centres de documentation : 14 
personnes & plein temps (parmi lesquelles le responsable du groupe) auxquelles il 
faut adjoindre une intdrimaire, une analyste anglophone qui indexe les documents 
EDF-DOC, mais qui travaille & compte personnel en louant ses competences au 
SEPTEN et un agent provisoirement ddtacM dans une autre division dans le cadre 
d'une formation personnalis6e. Des 10 unit6s documentaires de la DE, celle du 
SEPTEN est la plus importante. 
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Les fonctions que remplissent ces differents agents se repartissent de la manifere 
suivante : 3 analystes plein temps (2 pour les documents FDE, 1 pour les documents 
EDF-DOC qui ont 6galement la charge de publier le BN (BuIIetin des Nouveautes de 
1'Equipement) et la DSI (Diffusion Selective de l'Information) et de traiter les 
dossiers des mines ; une responsable des congrks, une responsable des collections 
(dont les DSE), une responsable des brevets et de la communication interne, une 
personne charg6e de la publication de la revue TECHTNFO, 3 personnes chargdes 
de la fonction prets et reproductions, dont une charg6e de la commande aux 
fournisseurs et des abonnements des clients aux revues et societes savantes, 2 
responsables de la bibliothfeque, chargdes d'accueillir et de renseigner les clients, 
mais aussi de procdder aux recherches documentaires et enfin, une personne chargee 
de coordonner 1'utilisation de 1'application SIDERALE au sein de la DE. 
Le niveau de competence du personnel est eleve et la formation est encouragee : on 
peut effectuer jusqu'& 15 jours de stage par annee. 
2.3 - Les ressources documentaires 
La principale ressource documentaire du Groupe Documentation est 1'outil 
SIDERALE qui outre les bases FDE (plus de 36 000 documents) et EDF-DOC 
(400000 documents) gbre les fonds des biblioth&ques des unites documentaires qui 
sont relides au systfeme. Le SEPTEN et les unites documentaires de la Direction de 
1'Equipement sont les seuls utilisateurs autorises du FDE. 
Une partie des documents du fonds EDF-DOC a 6t6 numerisee et a permis de 
mettre en place un systdme ultra-rapide de fourniture de reproduction de documents, 
la Mdmoire Technique Electronique (MTE), qui est bien sur connectee k 
SIDERALE. 
Les bases de donn6es externes sont dgalement souvent interrogees. 
Toutes les transactions (pr6t, fourniture de photocopies de documents, MTE, 
abonnements, commandes, bulletinage, 6cheancier...), qu'elles concernent des 
documents conservds au SEPTEN ou dans les autres unites documentaires sont 
assur6es par 1'outil SIDERALE qui peut donc etre assimil6 k un progiciel de gestion 
d'unit6s documentaires en r6seau national. 
Le groupe tient r6guli&rement k jour son fonds de normes et de brevets, ainsi que 
ses collections de documents techniques d'origine interne ou externe k EDF. Ces 
collections, souvent consult6es, sont essentiellement constitu6es de plans, sch6mas, 
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graphiques et specifications techniques, et elles necessitent un suivi et un traitement 
adapt6s. 
La bibliothfeque, dont le fonds est en accds libre, offre un choix de 15 255 
exemplaires d'ouvrages et de documents techniques ou d'information, multimedia 
(diapositives, videocassettes, classeurs) ainsi que des ouvrages de references 
(annuaires, repertoires, dictionnaires techniques). Elle est classee selon une 
codification interne. 
La bibliothdque est abonnee & 162 revues specialisees, techniques et scientifiques. 
2.4 - Les services offerts 
Les services offerts par le Groupe Documentation sont donc varies : consultation 
sur place des collections (normes, brevets, DSE...), des revues, des ouvrages en 
biblioth&que, pret des ouvrages de la bibliothdque et des autres unites documentaires 
connect6es & SIDERALE, abonnement aux societ6s savantes et aux revues , 
fourniture de documents (photocopies des documents du FDE et M6moire Technique 
Electronique), commande d'ouvrages aux fournisseurs sur demande, recherche 
documentaire sur SIDERALE et sur les bases externes, Diffusion S61ective de 
l'Information & partir du FDE, publication et diffusion du Bulletin des Nouveaut6s 
de 1'Equipement (BN) et de la revue TECH'INFO, veille technologique, 
renseignements t616phoniques... Une photocopieuse est & la disposition des clients. 
Tous ces services sont gratuits. 
2.5 - Le materiel 
Le mat6riel dont dispose le Groupe Documentation est important. 
Pour ce qui concerne la liaison avec SIDERALE, on y trouve 8 terminaux et 7 
imprimantes Bull reli6s au DPS7 de SIDERALE au centre de calcul de la DER & 
Clamart (la liaison est assur6e par 1'infrastructure RETINA qui s'appuie sur le r6seau 
TRANSPAC). 
Pour recevoir les documents de la MTE, le Groupe Documentation est 6quip6 d'un 
t616copieur du groupe 4. 
Pour ce qui concerne la bureautique, on compte 3 micro-ordinateurs Goupil 286, 5 
Compaq 386, 4 imprimantes laser, une imprimante couleur. Les logiciels pr6sents 
sur ces machines sont les suivants : Word5 et Works5 ; SPF (gestion de fichiers) ; 
Rapidfile (gestion de donn6es) ; Foxbase sous lequel ont 6t6 d6velopp6s les 
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programmes maison ALCESTE, DSI, ETIQ et CONGRES ; le programme 
BNLASER d6velopp6 en QuickBasic ; XTRPRO, qui est un utilitaire de gestion du 
MS DOS ; Windows ; Drawplus, qui est un logiciel graphique. Ces logiciels ne sont 
pas pr6sents sur toutes les machines. La carte d'emulation EXTRA se rouve sur une 
seule d'entre elles ; KORTEX, installe sur le micro-ordinateur de la bibliothbque 
permet d'interroger les bases externes. 
Le groupe est 6galement 6quip6 d'un lecteur et d'un lecteur-reproducteur de 
microfiches, ainsi que d'un lecteur de videocassettes. 
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II 
LE FDE ET SA CIIAINE DOCUMENTAIRE 
1 - Origine et nature des documents 
1.1 - description du fonds 
Le FTE devait constituer la m6moire de la fabrication des centrales nucleaires. On 
y entrait des notes techniques EDF et des notes de constructeurs sous une forme 
normalisde. 
Aujourd'hui le FDE est devenu nettement moins technique et a du integrer la 
mission d'archiver des documents plus generaux. En plus des notes techniques et des 
rapports ayant trait au nucleaire, on y trouve desormais : 
- les notes dmanant de la DE, y compris les documents administratifs 
- les notes 6manant de la DPT h. 1'exception des documents administratifs 
- les notes de la DER k 1'exception des documents administratifs. 
Ces informations sont d6taill6es dans la note de specification MIR 2.4.2. 
II n'en reste pas moins que le FDE est un fonds technique h. haute valeur 
documentaire et qu'il est utilisd comme tel. Les objectifs du FDE ("conserver 
syst6matiquement tous les documents qui definissent les projets ou la doctrine de 
1'Equipement, et qui justifient les solutions choisies") ddfinis par Mme Leblanc dans 
une note du 3 avril 1980 restent donc d'actualit6. II conviendrait donc de veiller & ce 
que sa nouvelle mission d'archivage ne perturbe pas la qualitd du service 
actuellement offert. 
C'est 1'aspect confidentiel des informations contenues par le FDE (certaines notes 
remettant en cause des constructeurs) et son caractfere technique propre k la DE qui 
ont pr6valu k la d6cision de distinguer le FDE du fonds EDF-DOC (400000 
documents), plus encyclopddique et accessible au grand public. 
Ces deux bases, bien que diffdrentes, sont ger6es, depuis 1987, sur DPS7, par la 
mdme application documentaire qui a pour nom SIDERALE (cf le descriptif de 
SIDERALE). 
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1.2 - la collecte des documents 
Comment d6cide-t-on d'incorporer un document au FDE ? 
La provenance des documents constituant le FDE est diverse, on distingue trois 
types de documents selon leur origine : Les documents hors Equipement, qui sont 
eux memes divisds entre documents internes k EDF et documents externes (emis par 
des constructeurs tel que FRAMATOME) ; les documents dmanant des differentes 
divisions du SEPTEN ; enfin, les documents originaires des autres unites de la 
direction de 1'Equipement. 
Chaque type de document a son propre circuit et son propre standard de 
prdsentation qui correspond aux normes de gestion de son organisme emetteur. 
Le bureau du courrier du SEPTEN possfede une liste des documents susceptibles 
d'int6resser le FDE. Lorsqu'arrivent des documents externes k 1'Equipement et s'ils 
figurent sur cette liste ils se voient apposer un tampon "interesse le FDE OUI/NON" 
et une grille representant 1'ensemble des divisions du SEPTEN. Le destinataire 
principal du document n'a donc plus qu'k cocher le tampon OUI/NON et la case de 
la grille qui correspond k la division dont il depend avant de faire parvenir le 
document au Groupe Documentation. Au moment de l'indexation le code 
correspondant & cette division sera ajout6 dans le champ auteur, precede de la 
mention RESP. 
Les documents provenant des autres unit6s de 1'Equipement sont de deux types : les 
documents issus du Niveau Central, du CNEH (Centre National d'Equipement 
Hydraulique au Bourget-du-Lac, du CLI et du CNIPE qui sont envoyes tel quel au 
Groupe Documentation SEPTEN; les documents provenant du CIG (Centre 
d'Ing6nierie G6n6rale & Marseille), du CNEN (Centre National d'Equipement 
Nucl6aire & Clamart), du CNET (Centre National d'Equipement Thermique & Paris), 
du CNEPE (Centre National d'Equipement de Production d'Electricit6 k Tours), du 
SQR (Service Qualit6 des R6alisations k Evry et Aix-en-Provence), qui sont analys6s 
par les unit6s documentaires de ces services avant d'etre envoy6s au SEPTEN, 
accompagn6s de leur bordereau d'indexation. 
Pour ce qui est des documents internes au SEPTEN, la premi&re page de tout 
document 6mis indique s'il doit etre ou non entr6 au FDE et au titre de quel niveau 
d'accessibilit6. 
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De toutes les unites documentaires (UD) participant au FDE seuls le CIG et le 
CNEN (outre le SEPTEN) collectent des documents externes (c'est k dire des 
documents non EDF). 
Le SEPTEN est donc 1'organisme centralisateur de la collecte des documents, il en 
assure la cohdrence, le contrdle et veille k eviter les redondances. Mais il arrive 
souvent qu'un meme document soit expedie k plusieurs unitds documentaires et ainsi 
rentr6 plusieurs fois dans le FDE. De meme, une p^riode parfois superieure k un 
mois s'6coule souvent entre 1'analyse du document et 1'apparition effective de sa 
reference dans SIDERALE, d61ai durant lequel le meme document peut k nouveau 
etre analys6 et saisi par la meme unit6 documentaire. 
2 - Volumes et accroissements (approche globale) 
Le FDE compte aujourd'hui un peu plus de 36000 documents. Son accroissement 
est de 1'ordre de 4000 documents par ann6e, soit k peu prfcs 15 documents par jour et 
de 70 & 90 documents par semaine. 
3 - Le traitement des documents 
Comme il 1'est pr6cis6 plus haut les entr6es au FDE sont toutes assur6es par les 
unit6s documentaires de 1'Equipement (situ6es au SEPTEN, au CIG, au CNEPE, au 
CNEN, au CNET, au SQR) qui analysent les documents puis les soumettent au 
SEPTEN pour contrdle. Le CNEH, le CLI, le CNIPE, le Niveau Central et quelques 
autres unit6s isol6es n'analysent pas les documents qu'ils ont collect6s et les envoient 
directement au SEPTEN. 
C'est donc le groupe de documentation du SEPTEN qui est charg6 de la gestion du 
FDE : il controle les r6f6rences avant de les faire entrer dans SIDERALE. 
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3.1 - le catalogage et 1'analyse des documents 
Les informations contenues dans le document sont rassembldes sur un bordereau de 
saisie conforme aux normes de SIDERALE et commun, hormis quelques 
adaptations, au FDE et k EDF-DOC. II en resulte que certains champs utilises dans 
EDF-DOC ne le sont jamais pour le FDE ou sont facultatifs. 
Ce bordereau correspond au format dit "d'entr6e" de SIDERALE. 
Les renseignements indispensables et obligatoires devant figurer dans les 
bordereaux du FDE sont les suivants: 
- le num6ro d'identification qui indique le millesime et 1'unite qui a analyse le 
document suivis d'un numero sequentiel 
- 1'indication de type de document 
- le niveau bibliographique 
- 1'indication de type d'information 
- 1'origine (interne ou externe k EDF) 
- le titre 
- 1'auteur ; pour les documents n'6manant pas de 1'Equipement, on indique 1'auteur 
fictif c'est k dire 1'auteur de la d6cision d'int6grer le document au FDE (cet auteur 
fictif est pr6c6d6 de la mention RESP et se presente sous la forme d'un code 
correspondant au service concern6) 
- la langue du document 
- la source du document (c'est <t dire le service ou le constructeur 6metteur du 
document) 
- la r6f6rence du document (comprenant notamment l'unit6 6mettrice et 1'indice 
pour les documents EDF, les documents externes ayant une r6f6rence r6pondant aux 
normes de leur organisme 6metteur) 
- la date (meme inconnue) 
- le nombre de pages 
- le niveau d'accessibilit6 
- 1'inscription ou non au BN 
- Pinscription ou non k la DSI 
- le chapitre (groupe matifcre) 
- les descripteurs (leur nombre peut monter jusqu'z* 20) 
- le r6sum6. 
Ces informations sont extraites du Manuel de 1'indexeur du FDE, dat6 du 2 avril 
1990. 
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Une fois remplis, les bordereaux sont expedies par lot hebdomadaire k un sous-
traitant qui en saisit le contenu sur disquette (il realise ce travail en une semaine). 
Celle ci est ensuite renvoyde au SEPTEN qui procfcde au controle puis au 
teldchargement des donnees sur SIDERALE. 
Ce travail effectud, les documents et leur bordereau sont microfiches et stockes. 
3.2 - la mise a jour 
Chaque document possMe un indice qui constitue le dernier caractbre du numero de 
ref6rence. Cet indice permet de savoir si un document constitue une information d'un 
nouveau type (indice A) ou s'il est 1'actualisation, la nouvelle version ou la nouvelle 
mouture d'une information antdrieure (tous les autres indices). Dfes que l'on saisit un 
document dont 1'indice est different de A 1'ancienne version est ecrasee. 
3.3 -le contrdle et le transfert des donnees 
Le contrdle s'effectue sur un micro-ordinateur du SEPTEN grace & un programme 
maison, d6nomm6 ALCESTE, sous FOXBASE. Le fichier hebdomadaire subit un 
contrdle qui verifie la presence des zones obligatoires, 1'absence des zones interdites 
et de formats inapproprids, ainsi que le contenu de certaines zones (notamment la 
zone Descripteurs). 
Ce programme ne sait pas repdrer les doublons, en revanche il signale en doublon 
les mises h. jour. Aucune trace 6crite de la conception de cet outil n'a 6t6 conserv6e. 
Une fois ce contrdle effectu6 le contenu du fichier d'accroissement hebdomadaire 
est copi6 dans le fichier FTEMOIS qui, comme son nom 1'indique, contient les 
r6f6rences du mois courant. C'est ce fichier qui est utilis6 pour proc6der aux 
interrogations destin6es & la DSI. Pour ce qui concerne le BN, le traitement 
s'effectue directement k partir d'une copie du fichier hebdomadaire. 
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Le transfert sur SIDERALE s'effectue grace & une carte d'6mulation (EXTRA). On 
transftre le contenu du fichier d'accroissement hebdomadaire dans un fichier hote 
IBM puis sur DPS7 SIDERALE : k ce niveau on v6rifie qu'il n'y a pas eu de 
parasitage en visualisant les premidres lignes du fichier sur le terminal Questar 210. 
Enfin il est stock6 dans une "boite k lettre" et on telephone aux responsables de 
SIDERALE de la DER pour les prevenir de sa disponibilite. Ceux ci transforment le 
fichier en "format d'echange" ou "format GID" avant de le charger dans 
SIDERALE. 
4 - Conservation 
Tous les documents du FDE sont conserves au SEPTEN sous forme papier (depuis 
1987) et sous microformes (microfiches & 98 vues). 
Le microfichage est realisd par une societe sous-traitante. Les differentes unit6s 
documentaires possMent des doubles de ces microformes et une mkre est conserv6e 
au SEPTEN en coffre-fort. 
Le probl&me qui se pose au niveau de la conservation est celui de la diff6rence des 
supports utilis6s entre la DE et la DER, cette derni&re ayant recours aux disques 
optiques. 
5 - Fourniture des documents et services 
5.1 - le recours au FDE 
Le FDE est interrog6 : 
- soit h. 1'occasion d'une recherche th6matique, le documentaliste estime s'il est 
necessaire de compl6ter une recherche sur EDF-DOC ou sur une base externe par 
une interrogation du FDE. Celle ci se fait au moyen d'un th6saurus sp6cifique (1989 
termes actuellement), diff6rent de celui d'EDF-DOC. 
- soit k 1'occasion d'une recherche r6pondant k la demande d'un document pr6cis. 
La consultation de la base FDE est r6serv6e aux unit6s documentaires de 
1'Equipement ainsi qu'au SPT. 
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5.2 - les clients 
Les clients du FDE sont principalement les ingenieurs de 1'Equipement (auxquels il 
faut adjoindre ceux du SPT). Ainsi, pour ce qui est du SEPTEN, les ingdnieurs 
clients du groupe de documentation sont ceux du SEPTEN, du CNIPE, du CLI et de 
quelques autres centres non connect6s k SIDERALE et qui expriment leur demande 
par tdldphone. Chacune des autres unit6s documentaires de 1'Equipement connectee k 
SIDERALE enregistre les demandes 6manant des agents qui rel&vent de sa 
comp6tence. 
Les demandes sont formuMes verbalement ou par ecrit, souvent k la suite de la 
consultation du BN. II existe bien un formulaire normalise de demande, utile pour 
les statistiques, mais les clients n'y ont pas toujours recours. 
Chaque demande est enregistrde sur SIDERALE qui en assure le suivi. 
5.3 - la fourniture des documents 
Aucun document original du FDE n'est mis k disposition. On effectue 
systdmatiquement des photocopies qui sont ensuite communiquees au demandeur. 
Toute la chaine de fourniture du document est assurde par SIDERALE depuis la 
prise en compte de la demande jusqu'aux lettres d'accompagnement. 
SIDERALE v6rifie le type d'accessibilit6 du document ainsi que 1'origine du 
demandeur (seuls les agents de 1'Equipement ont le droit d'acceder directement aux 
documents du FDE, k moins que Faccessibilitd du document soit de type EDF-GDF 
ou libre ) et en fonction de ces crit&res, il edite ou n'edite pas la lettre de demande 
d'autorisation destin6e k l'6metteur ou au responsable de la decision d'entrer le 
document au FDE. 
Un problfcme se pose & ce niveau : du fait du statut d'accessibilit6 restreinte d'une 
grande partie des documents du FDE et de la mani&re dont est trait6 par le systfcme 
ce type d'accessibilit6, la fourniture des photocopies prend plus de temps que si les 
documents 6taient trait6s en accessibilit6 Direction. La cons6quence en est que 
SIDERALE 6dite des lettres de demande d'autorisation qui ne sont utiles que si le 
client n'est pas de la DE. 
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D'autres lettres sont editees lors du processus de fourniture de documents : la lettre 
de reponse, destinee etre remplie par le destinataire d'une lettre de demande 
d'autorisation, la lettre par laquelle on previent un client que sa demande est soumise 
k la procedure d'autorisation, la lettre d'accompagnement qui est envoyee au client 
en meme temps que la photocopie du document qu'il avait demandd et la lettre de 
refus, dans le cas ou 1'autorisation n'a pas ete accordee. 
L'atelier de reproduction re?oit quotidiennement une liste de document h. 
photocopier 6ditee par IOF (une application complementaire de SIDERALE). Une 
fois les photocopies termin6es on les envoie au client. 
Les delais de fourniture (de 1'enregistrement de la demande jusqu'au moment ou le 
client a la photocopie en main) sont tr&s variables : 
- si la photocopie est realisee & partir des documents papiers le delai est de trois 
jours. 
- si en revanche la photocopie doit etre effectuee k partir d'une microfiche le delai 
de fourniture prend plus d'une semaine. 
On est donc Ik encore soumis aux delais du sous-traitant auquel 1'atelier de 
reproduction confie ses photocopies et on est loin des performances de la Memoire 
Technique Electronique mise en place par la DER pour les documents du fonds 
EDF-DOC. 
5.4 - les produits documentaires elabores a partir du FDE 
Les produits documentaires issus du FDE sont les suivants (ils sont 61abores par le 
Groupe Documentation du SEPTEN): 
- le BN (Bulletin des Nouveaut6s de 1'Equipement, bimensuel) constitud de 
ref6rences d'EDF-DOC et du FDE. Pour la partie FDE, les rdf6rences sont 
r6cup6rees k partir du fichier hebdomadaire d'accroissement grace h. un programme 
maison (BNLASER) qui interroge le champ BN (O/N). Ce programme permet aussi 
de r6aliser la mise en forme des donn6es s61ectionn6es. 
Les r6f6rences FDE pr6sentes dans le BN sont class6es par groupe mati&re. Le BN 
est diffus6 & 890 exemplaires pour 175 abonn6s (un abonn6 pouvant etre une unit6 
enti&re d'EDF) dans 1'ensemble de 1'entreprise. Les abonnements sont g6r6s par 
SIDERALE. 
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- la DSI (Diffusion Selective de l'Information). SIDERALE ne gerant plus la DSI, 
chaque fichier hebdomadaire, aprds avoir ete controle automatiquement est copie 
dans le fichier FTEMOIS afin d'etre traitd par un programme sous FOXBASE. 
Malheureusement ce programme ne tient pas compte du champ DSI (O/N) ; on doit 
donc recourir k un subterfuge qui consiste, au moment de 1'analyse, k rajouter dans 
la zone descripteurs le terme NDSI lorsque le document est jug6 inopportun pour une 
DSI. L'interrogation du fichier FTEMOIS se fait par les termes correspondants k la 
DSI suivi de la precision "sauf NDSI". 
Ce faux descripteur doit impdrativement etre elimin^ des fichiers d'accroissement 
avant leur transfert sur SIDERALE. Aucun programme n'a ete ecrit pour realiser 
cette operation qui s'effectue "manuellement". 
Tout le traitement DSI est donc effectue en local. II existe actuellement une 
quarantaine de DSI pour 80 abonnes Equipement. 
- le CCE (Catalogue des Conclusions du Comitd Technique) et le repertoire des 
DTE (Documents Techniques Executoires). Ces deux produits paraissent k peu prbs 
tous les deux ans. Pour les 61aborer, on recherche les documents pertinents sur 
SIDERALE par source puis on les recupfere sur disquette ; le traitement s'effectue 
ensuite manuellement (retrait de tout ce qui est ininteressant). Cependant, pour les 
DTE, il existe un petit programme qui rdalise tant bien que mal le tri automatique 
d'une partie des documents inopportuns. 
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III 
LE TRAVAIL REALISE 
La multiplicitd des scenarii envisageables n'a pas pour autant conduit h 1'abandon 
du sujet initial du stage consistant en une 6tude sur 1'autonomie du FDE, celle ci 
restant meme 1'objectif essentiel. En effet, l'etat d'avancement des deux projets qui 
pourraient englober le FDE, la GAD et la base interne SEPTEN, n'est pas suffisant 
(les informations les concernant sont d'ailleurs quasi-inexistantes). 
1 -La demarche generale 
La ddmarche suivie pour mener & bien ce travail a donc consistd en 1'etude 
conjointe de la matiBre (le FDE) et du ou des instruments permettant de traiter cette 
matifcre (SIDERALE, mais aussi les autres outils, informatiques ou non, intervenant 
dans la chaine documentaire du FDE), de mani&re k etablir une etude de 1'existant la 
plus complMe possible. II convenait en effet de veiller k ce que le sysfeme futur 
garantit I'int6grit6 du FDE (integritd des donndes, integritd des fonctions) tout en 
constituant un gain quantitatif et qualitatif (couts, efficacite, et productivite) au 
niveau des traitements. 
L'6tude de 1'existant doit donc permettre de d&erminer les point faibles et 
inconv6nients du systdme actuel (et donc ce qui doit etre amelior6) et de definir ce 
qui ne saurait 6tre oublid dans un futur systdme. Elle doit aussi permettre d'identifier 
1'ensemble des donndes k recuperer. 
A partir de cette premidre 6tude, une seconde phase du travail, a priori plus rapide 
h. rdaliser (puisque toute les informations ndcessaires auront 6t6 rassemblees et 
synth6tis6es), consiste k etablir un cahier des charges d6taill6 
En fait l'6tude de 1'existant ayant r6v616 la particularit6 du FDE (tant au niveau des 
traitements qu'au niveau de la structuration des donn6es dans SIDERALE), il est 
apparu n6cessaire de mener une 6tude r6clamant une r6flexion conceptuelle, de 
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manBre & produire un document qui ne specifie pas uniquement les volumes et les 
fonctions & prevoir, mais 6galement les procedures de traitement et la structuration 
des donnees. 
Cette 6tude conceptuelle est 6galement apparue ndcessaire dans 1'hypothdse ou le 
futur sytfeme serait developpd en interne. 
2 - L'etude de 1'existant 
L'etude de 1'existant s'est divisee en deux grandes parties : une etude du fonds et 
des flux qui le caracterisent, une etude de 1'outil informatique SIDERALE. 
2.1 - Etude du fonds 
L'6tude du fonds a donne lieu k deux travaux : 
- Une prdsentation globale de 1'ensemble de la chaine documentaire du FDE (cf le 
document "Le FDE et sa chaine documentaire" qui constitue le chapftre deux de ce 
rapport), r6alis6 durant les deuxikme et troisifcme semaines de stage et ayant subi 
quelques retouches depuis. 
- L'analyse de 1'existant proprement dite, qui decrit les structures concern6es par le 
FDE, les moyens humains et mat6riels mis en oeuvre pour la gestion de ce fonds, les 
documents produits ou trait6s par la chaine documentaire du FDE (description 
qualitative et quantitative), les fichiers (volumes et structure), 1'ensemble des 
proc6dures de traitement, qui 6tablit une analyse quantitative (volume des donnees 
trait6es dans une p6riode donn6e pour chaque op6ration) et qui synth6tise les 
critiques. 
2.2 -Le descriptifde SIDERALE 
Une analyse de la chatne documentaire du FDE ne pouvait avoir lieu sans proc6der 
h une 6tude de l'outil SIDERALE, qui assure une grande partie des traitements li6s 
au FDE. 
Ce descriptif vient par ailleurs combler un vide. SIDERALE a 6t6 cr66 en interne 
par le D6partement Systemes d'Information et de Documentation du Service 
Information, Prospective et Normalisation de la DER qui n'a pas r6ellement produit 
de document descriptif, fiche technique ou manuel de 1'utilisateur de cette 
application: une "Pr6sentation G6n6rale de SIDERALE" a bien 6t6 r6dig6e et 
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transmise au SEPTEN mais elle date de 1985. Neanmoins elle prdsente la structure 
de la base qui n'a pas subi de modifications significatives depuis cette date. 
Quoiqu'il en soit les documentalistes du SEPTEN d6siraient avoir k leur disposition 
un document syntMtique qui ddcrive 1'application SIDERALE "du point de vue" du 
FDE. 
Ce document presente donc un historique avant de decrire 1'environnement du 
progiciel, 1'organisation des donndes, et ses fonctions. 
2.3 -La methode suivie et les problbmes rencontres 
La premidre semaine de stage a ete consacree k la decouverte du terrain en meme 
temps qu'& un travail de planification des taches pour les quatre mois h venir, mais, 
comme la plupart des 6ch6anciers, il n'a pu etre respect6 scrupuleusement. 
N6anmoins il a permis de se fixer une methode de travail ; de plus, distribu6 aux 
agents du Groupe de Documention, il a permis de leur faire connaitre la raison du 
stage. 
Pour rassembler les informations n6cessaires h. l'6tude, 1'observation et les 
discussions impromptues ont 6t6 pr6f6r6es aux questionnaires et aux interviews. En 
effet, 1'interview peut parfois mobiliser une demi-journ6e entikre ce qui dans un 
contexte de surcharge de travail du aux d6parts en cong6 risque d'etre pergu comme 
une perte de temps. Par ailleurs, une interview n'atteint jamais 1'exhaustivite. 
Simultan6ment h. l'observation, aux discussions, aux entretiens t616phoniques avec 
les responsables du D6partement SID & Clamart, une recherche syst6matique de tous 
les documents internes publi6s sur l'organisation du FDE et des services 
documentaires ainsi que sur 1'application SIDERALE et sur les systdmes 
informatiques qui l'ont pr6c6d6e a 6t6 men6e. Cette documentation a permis de 
pr6parer les questions qui ont 6t6 par la suite pos6es aux int6ress6s. 
Bien entendu les premi&res semaines du stage furent 6galement consacr6es h 
1'apprentissage et h. 1'utilisation de toutes les fonctionnalit6s du progiciel SIDERALE. 
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2.4 - Les premiires constatations 
D&s le mois de juillet un certain nombre de conclusions pouvaient dej^ etre tirees : 
on 6tait en prdsence d'un fonds documentaire et technique d'importance strategique 
et k caractdre largement confidentiel, or ce fonds etait ger6 informatiquement par une 
application assurant par ailleurs la gestion d'une base encyclopedique grand pubiic 
(EDF-DOC) au volume 10 fois sup^rieur & celui du FDE . Qui plus est, il n'existait 
pas de fonctions qui soient sp6cifiquement dedides au FDE pas plus qu'il n'y avait de 
fichier ne regroupant que les fiches FDE, le fichier des notices de SIDERALE 
reunissant indistinctement les documents du fonds EDF-DOC, du FDE et ceux des 
autres fonds. En outre, les documentalistes du SEPTEN, n'avaient pas pris part k 
l'integration du FDE dans SIDERALE, celle-ci ayant ete realisee par le SID 
(Clamart), dans des delais rapides ; autrement dit, il n'etait pas certains que 
SIDERALE constitue la rdponse informatique aux besoins du FDE; le travail mene 
pouvait donc s'apparenter h. une rdappropriation, et ce d'autant plus que le prix pay6 
par le SEPTEN pour la gestion du FDE par SIDERALE est trbs eleve ( 3 200 000 
francs en 1990). 
II fallait donc, aprbs avoir lister les fonctionnalites de SIDERALE utiles au FDE, 
repdrer dans la base SIDERALE les donn6es propres au FDE ainsi que celles utiles k 
ces fonctionnalit^s (savoir quels clients recuperer par exemple). L'objectif essentiel 
6tant d'aboutir k une synthbse qui permette au SEPTEN de redefinir avec pr6cision 
ses besoins concernant la gestion informatique du FDE: l'analyse de 1'existant devait 
donc etre poursuivie afin d'aboutir h une description la plus ddtaillee possible. Celle-
ci permettrait de mettre & plat tous les probldmes et de prendre la mesure de toutes 
les implications. De la sorte, le passage k 1'etude conceptuelle en serait facilite. 
2.5 -Le projet de numerisation du FDE 
C'est au mois de juillet que fut envisagde la possibilitd d'une numdrisation des 
documents du FDE. II a donc fallu proceder k une question IQS consistant h. 
additionner les valeurs numdriques du champ "nombre de pages" de toutes les fiches 
FDE. Le chiffre obtenu (1084490) n'est pas trbs fiable car ce champ a souvent et6 
mal rempli. Par ailleurs les formats des documents (A4 mais aussi A3, A0) 
risquaient 6galement de poser problBme et en tout cas de couter cher h la 
scann6risation. Ndanmoins l'id6e 6tait seduisante car elle ferait gagner beaucoup de 
temps pour la fourniture des documents. 
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II fut convenu que, meme si elle ne constituait pas une priorite la numerisation des 
documents devait etre envisagee comme un objectif : le futur systeme devrait donc 
repondre au crit&re de compatibilite avec une eventuelle gestion electronique de 
documents. 
2.6 - Debut d'une prospection du marche 
Arrivee <t ce stade, 1'etude avait permis de rassembler suffisamment d'informations 
pour pouvoir ddfinir un schema general des besoins du FDE et pour commencer £ 
prospecter le march6 cependant que se poursuivait 1'etude minutieuse de 1'existant. 
Grace au catalogue CXP des progiciels de gestion documentaire de 1990 un certain 
nombre de produits furent retenus sur la base de plusieurs criteres : 
- un syst&me parametrable 
- une fonction de recherche documentaire performante (booleens, troncature, 
operateurs de proximite) 
- la possibilitd de fonctionner en reseau h distance (connexion des differentes unites 
documentaires de l'Equipement) 
- la saisie en ligne (tout en conservant la possibilitd de saisie par lots) 
- une fonction transactionnelle adaptable (fourniture de documents) avec gestion de 
la confidentialitd et des demandes d'autorisation 
- possibilitd d'integration de fichiers et communication avec les traitements de 
textes standards du marcM, voire avec du graphique (dans 1'optique de produits 
documentaires 61abor6s) 
- une fonction de DSI 
- possibilitd de developpement ulterieur d'une GED 
- gestion de la configuration 
- compatibilitd la plus large possible et notamment avec le monde UNIX, pour 
assurer la p6rennit6 de la communication avec le systbme prevu par le SID k 
Clamart. 
Bien entendu le choix de ces produits ne s'est pas fait sur la seule base des fiches 
techniques du CXP. Un premier tri a effectivement et6 fait sur les fiches techniques , 
mais par la suite c'est par conversation telephonique qu'il a ete possible de constater 
si un produit pouvait ou non rdpondre aux besoins du FDE. 
II ne s'agissait 6videmment pas encore de trouver une solution mais simplement de 
se rendre compte de ce qui est de 1'ordre du realisable par les produits du marche. 
Ces produits ne sont bien sur pas directement aptes h. gdrer un fonds tel que le 
FDE, il fut donc poser la meme question aux interlocuteurs : etaient ils prets k 
ddvelopper une application particulidre de leur produit qui corresponde etroitement 
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aux besoins du FDE ; la plupart repondirent que cette solution n'etait pas exclue a 
priori. 
On convint donc de faire parvenir aux differentes societes interessees un cahier des 
charges d6tailld (specifiant notamment les modeles de traitement et de donnees), 
auquel les socidtds devraient repondre en estimant le cout de 1'operation de maniere 
precise. 
Les produits concernds par cette demarche sont les suivants : 
EVER'DOC (Everly), BASISplus (Information Dimensions), INFLUX (Dataware), 
PRODOC (Promintel). II n'est pas exclu de faire parvenir ce cahier des charges h. 
d'autres concepteurs ou meme, de proceder, & un appel d'offres. 
3 - Creer la decision : une etude conceptuelle pour convaincre 
L'6tude conceptuelle, contribuant h. l'61aboration d'un cahier des charges detailld, 
doit permettre de revenir sur 1'ensemble des problfemes relevds au niveau des 
traitements, au niveau du contenu (redondances, presence d'informations inutiles sur 
les lettres notamment, tables qui ne sont plus mises & jour...) et au niveau de la 
structure des donn6es. 
La reddfinition des procedures, des structures de donndes (il n'est pas exclu par 
exemple de crder un fichier "responsable" pour ameliorer le traitement des demandes 
d'autorisation), la forme que devront prendre h. l'avenir des documents tels que les 
demandes d'autorisation, lettres d'accompagnement de documents , et le role des 
unit6s documentaires, qui devra etre redefini (dans quelle mesure pourront elles 
effectuer de la saisie en ligne, comment s'effectueront les controles et validations...) 
et pourquoi pas la reddfinition de la politique documentaire du FDE (pourquoi ne pas 
faire payer la fourniture des documents aux clients hors Equipement ?) sont autant de 
param&res qui doivent etre stipuMs et d6taill6s dans le cahier des charges et doivent 
surtout faire 1'objet d'une concertation : c'est la raison pour laquelle le stage sera 
prolong6 d'un mois. 
Le but de l'op6ration est de savoir si le SEPTEN peut doter le FDE d'un outil 
performant et fiable, 6volutif et compatible pour un prix qui constitue un gain 
incontestable au niveau des couts (par rapport aux trois millions de francs pay6s 
chaque ann6e au titre du service SIDERALE rendu au FDE) et qui ne mobilise pas 
plus de personnel qu'& 1'heure actuelle. 
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Aprfes avoir redige le cahier des charges, 1'avoir fait parvenir aux interesses 
(developpeurs internes travaillant sur les projets de GAD ou de base interne 
SEPTEN ou developpeurs externes des societes conceptrices de progiciels 
documentaires) et avoir synthetisd les reponses (qui peut faire quoi et k quel prix), il 
sera alors possible de prdsenter le projet d'autonomie du FDE a la hierarchie. 
Au moment de la remise de ce rapport de stage, le cahier des charges n'est pas 
encore redig6, mais 1'essentiel des informations necessaires a ete rassemble. 
4 - Les travaux annexes 
4.1 -GESBIBIII 
Plusieurs travaux ont 6t6 effectues en marge du sujet de stage. 
II fut ainsi demande de donner son avis sur deux logiciels documentaires sur la base 
de disquettes de demonstration. Le but etait de savoir si ces logiciels conviendraient 
a une petite application en projet k la bibliothdque : il s'agissait de creer une petite 
base locale constituee d'extractions des bases de donnees sur serveur du commerce. 
Les deux logiciels testes furent DICO II, distribue par ISE CEGOS et GESBIB III, 
congu par LOGI+. Ils avaient en commun d'etre des logiciels de recherche 
documentaire. 
DICO fut vite teste : il n'6tait pas dot6 d'une fonction d'importation de fichiers et 
de plus il 6tait trbs limit6 quant h. ses performances documentaires. En revanche, un 
document de description critique du logiciel GESBIB III fut r6dig6. 
4.2 -Le projet de gestion electronique des DSE 
Les DSE sont les Dossiers de Systfcmes Elementaires, c'est k dire des documents 
constitu6s selon un canevas pr66tabli (les chapitres et leur contenu sont normalis6s) et 
qui sont vivants : les diff6rents chapitres sont remplis au fiir et h mesure de 
1'avancement d'un projet. Les DSE d6crivent les diff6rents modules constitutifs 
d'une centrale nucl6aire. Ils sont donc constamment mis k jour jusqu'h 1'achbvement 
d6finitif d'une centrale nucl6aire. 
Le fonds de DSE conserv6 au Groupe Documentation du SEPTEN est class6 par 
centrales nucl6aires, paliers et tranches. Les DSE sont ranges dans des cartons, un 
carton ne contenant toujours que tout ou partie d'un DSE. 
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II n'existe pas de catalogage ni d'indexation : les ingenieurs connaissent le mode de 
presentation standard des DSE et savent donc retrouver rapidement 1'information 
qu'ils cherchent. 
II est donc vite apparu que la premidre tache consisterait h imaginer une forme de 
catalogage adaptee de manidre k constituer une base de donnees. 
Pour ce qui est de la base image, le nombre de pages & scanneriser dtait estime trbs 
approximativement k 300 000 Mais les formats etaient trds varies (A4, A3, A0 ainsi 
que des formats non standards). De plus, il s'agissait de photocopies, et les plans 
avaient souvent 6t6 tracds k la main et au crayon k bois. 
L'argument justifiant une application de GED (le manque de place) ne pouvait suffire 
pour se lancer dans un tel projet, et ce d'autant plus que le cout en serait trbs 
important (scann6risation trks couteuse pour les formats A0 et non standards, 
constitution de la base de donn6es couteuse en heures de travail, materiel...) pour des 
resultats dont il y avait fort h penser qu'ils ne seraient pas probants et qu'ils ne 
susciteraient pas l'adh6sion des ingenieurs. 
Par ailleurs aprds une petite enquete menee auprbs des autres unites d'EDF 
conservant des DSE, on apprit que l'Unit6 Technique Executoire de la Direction de 
la Production et des Transport travaillait sur un projet similaire. 
II fut donc convenu d'abandonner provisoirement le projet. 
4.3 - Expose devant des representants de la Division Informatique du SEPTEN 
En vue de leur permettre de travailler sur un projet de refonte de 1'outil 
informatique permettant d'dlaborer le Bulletin des Nouveautds, un expos6 s'appuyant 
sur 1'utilisation des transparents a 6t6 pr6sent6 devant trois agents de la Division 
Informatique le 12 septembre. 
Cet expos6 donnait une description des traitements caractdrisant la gestion du FDE 
et plus particuliBrement ceux concernant l'61aboration du BN et une description de 
1'outil SIDERALE. 
Le descriptif de SIDERALE et le document pr6sentant la chaine documentaire du 
FDE illustr6s de plusieurs sch6mas leur ont dgalement ete distribues. 
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CONCLUSION 
L'etude de 1'existant a donc permis d'elaborer plusieurs documents 
compl6mentaires qui d6crivent les donnees propres au FDE et celles qui lui sont 
utiles, donndes qu'il conviendra de recuperer dans 1'optique d'une autonomie. 
Ils decrivent 6galement, d'une part 1'ensemble de la chatne documentaire du FDE et 
d'autre part chacune de ses procedures de traitement et ils mettent en valeur '1es 
diffdrentes fonctions qui caracterisent le "service documentaire FDE". 
En produisant une reflexion critique, cette etude indique ce qui devra etre 
sauvegardd et ce qui devra etre ameliord. Elle constitue donc un outil de dialogue 
entre le Groupe Documentation du SEPTEN et ses diffdrents interlocuteurs (SID, 
Unitds Documentaires de la DE, division Informatique, GIO...) et un instrument de 
r6f6rence pour une etude conceptuelle sur les traitements et la structuration des 
donndes afm de definir un nouveau systbme plus coherent, plus efficace et moins 
onereux. 
Cette dtude conceptuelle, qui a dejk commence, permettra d'elaborer un cahier des 
charges d6taill6 qui constituera une base de travail, de negociation et de decision 
pour Vavenir du FDE. 
Elle permettra egalement de ddvelopper une reflexion sur la politique documentaire 
du groupe documentation h 1'egard du FDE. 
le FDE doit il ou non redevenir purement documentaire ? 
L'autonomie du FDE fera du groupe Documentation du SEPTEN le pdle central de 
1'action documentaire au sein de la direction de l'Equipement : quelle sera alors la 
nature de ses relations avec les autres unitds documentaires de la DE ? 
Quels liens seront 6tablis entre le systfeme autonome gdrant le FDE et le sysfeme de 
gestion d'EDF-DOC qui remplacera SIDERALE ? 
L'61aboration puis le suivi du cahier des charges qui seront men6s au cours du mois 
d'octobre iront de concert avec une rdflexion en vue de repondre h. ces questions. 
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PRESENTATION GENERALE 
1 - Presentation de Vorganisme 
On se reportera ici au document annexe intituM "Le Groupe Documentation du 
SEPTEN" 
II conviendra 6galement de se referer au document intitule "Le FDE et sa chaine 
documentaire". 
2 - Objet de l'etude 
Le but est de r6fl6chir k l'opportunit6 et k la faisabilite d'une autonomie 
informatique du FDE (Fonds Documentaire de VEquipement) actuellement g6re par 
1'application SIDERALE sur ordinateur Bull DPS7. 
Si la gestion du fonds proprement dit incombe au Groupe Documentation du 
SEPTEN (Services Etudes et Projets Thermiques et Nucleaires) en collaboration avec 
les unit6s documentaires de 1'Equipement (cf "Le FDE et sa chaine documentaire"), 
c'est le d6partement Systfcmes d'Information et de Documentation (SID) de la DER 
qui assure le fonctionnement de SIDERALE et qui decide des d6veloppements 
6ventuels. Autrement dit les responsables et les utilisateurs du FDE n'en ont pas la 
maitrise informatique. 
Le probl6me ne serait pas 6norme si le FDE n'etait un fonds k caractbre 
confidentiel, si les d6veloppements et am61iorations r6clam6s par le SEPTEN au SID 
avaient eu des suites, si la DER ne facturait pas la gestion informatique du FDE par 
SIDERALE & un prix trfcs 61ev6 et si le systfcme appele a remplacer SIDERALE ne 
suscitait pas l'inqui6tude des documentalistes de la direction de 1'Equipement. 
En revanche, on peut faire remarquer que le FDE et sa chaine documentaire,malgr6 
leur particularit6, sont immerg6s dans un complexe documentaire "multim6dia" et 
"multisource", que le FDE n'est qu'une ressource documentaire parmi d'autres et 
que 1'autonomie qu'on voudrait lui accorder contribuerait a une parcellisation de 
l'activit6 documentaire. 
- l -
Aussi le problfcme doit il etre resolu en tentant de repondre h. deux questions : une 
autonomie sera-t-elle rentable ? une autonomie sera-t-elle efficace ? 
L'analyse de 1'existant doit permettre d'apporter de premiers elements de reponse k 
ces questions. Elle permettra egalement d'elaborer un cahier des charges destines tant 
aux ddveloppeurs externes des societes conceptrices de progiciels de documentation 
qu'aux ddveloppeurs internes travaillant sur le projet GAD (Gestion Automatisee de 
Documents) ou sur celui de la base de donnee interne au SEPTEN. 
3 - Les structures concertiies 
Les diffdrentes structures organisationnelles impliquees dans la gestion du FDE 
sont donc les suivantes : 
- le SEPTEN, qui est 1'unite centralisatrice des entrees des documents dans le fonds 
et responsable du contrdle, le lieu de conservation de tous les documents du fonds et 
donc la seule unitd habilitde & fournir les photocopies de ces documents, l'unit6 
responsable de la configuration SIDERALE pour toute la Direction de 1'Equipement 
et enfin c'est elle qui rfcgle la facture SIDERALE au Departement SID de la DER. 
- Les unit6s documentaires de la DE : elles contribuent a 1'alimentation du fonds en 
collectant les documents 6mis par leur organisme ou, le cas echeant re?u par celui-ci; 
certaines d'entre elles analysent ces documents (remplissage du bordereau) puis 
envoient au SEPTEN le document accompagnd de son bordereau, d'autres envoient 
directement le document au SEPTEN sans 1'analyser (cf "Le FDE et sa chaine 
documentaire"). Ces unit6s documentaires sont 6quipees de terminaux SIDERALE 
qui leur permettent de consulter le FDE et d'effectuer des demandes de fourniture de 
documents. Elles sont au nombre de 8 (sans compter le SEPTEN), reparties sur tout 
le territoire national m6tropolitain, le Centre Lyonnais d'Ingenierie et le Centre 
National d'Ing6nierie du Parc en Exploitation etant pris en charge par le SEPTEN. 
D'autres unit6s connect6es k SIDERALE ont une configuration qui leur permet de 
consulter le FDE sans pouvoir cependant effectuer de transactions : c'est le cas du 
SPT (Service de la Production Thermique, DPT). 
- Le groupe "Exploitation de la Documentation Automatis6e" (EDA) du 
D6partement "Systfemes dTnformation et de Documentation" de la DER k Clamart 
qui est le d6veloppeur du syst&me SIDERALE. Le FDE a 6t6 integr6 dans 
SIDERALE en 1987. L'EDA accepte de moins en moins souvent de proc6der aux 
am61iorations r6clam6es par les utilisateurs du FDE (les unit6s de la DE). C'est 
6galement l'EDA qui procBde aux questions IQS sur le systbme et qui 6tablit les 
statistiques. 
- Les clients du FDE sont pour 1'essentiel les ing6nieurs de la DE, ils beneficient de 
1'accbs direct aux documents (sauf quand ceux-ci sont class6s "confidentiel"). En 
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revanche les agents des autres directions d'EDF ne peuvent avoir acc&s aux 
documents qu'& la suite de la proc6dure de demande d'autorisation sauf si les 
documents sont d'accbs "EDF-GDF" ou "libre". 
- Des sous-traitants interviennent dans plusieurs procedures (saisie, microformage, 
reprographie). 
4 -Le flux informationnel 
Pour avoir une id6e d'ensemble des informations circulant entre ces differentes 
entitds on se r6ftrera au schdma de la page suivante intitule "La gestion du FDE par 
SIDERALE". Le rectangle central de couleur bleue symbolise 1'application 
SIDERALE. 
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5 - Les moyens a la disposition du FDE 
5.1 - Les moyens materiels 
Une grande partie de la chaine documentaire du FDE est donc g6ree 
informatiquement par SIDERALE. Cependant d'autres outils informatiques 
interviennent dans plusieurs proc6dures : il s'agit de programmes maison install6s 
sur deux des micro-ordinateurs du SEPTEN (BNLASER, ETIQ, ALCESTE, DSI). 
La connexion du SEPTEN s'op6re par le biais de 8 terminaux SIDERALE. La 
communication est assur6e par 1'infrastructure RETINA qui s'appuie sur le r6seau 
TRANSPAC (6250 bauds). 
Ces 8 terminaux ne sont 6videmment pas reserv6s a la seule gestion du FDE, 
puisqu'ils permettent 6galement de consulter et de realiser des transactions sur EDF-
DOC et sur les fonds des diff6rentes unites documentaires connectees & SIDERALE. 
Les terminaux install6s dans les autres unit6s documentaires de la DE utilisatrices 
du FDE sont au nombre de 22 (auxquels il faut ajouter les terminaux install6s au 
Service de la Production Thermique de la Direction de la Production et des 
Transports, qui n'ont accds qu'& la fonction de consultation). 
Les terminaux sont des Bull Questar k 1'ergonomie discutable. Des connexions sur 
micro-ordinateur par l'6mulation LCE-DKU ont 6t6 prevues mais ne se sont pas 
concr6tis6es. 
Les imprimantes Bull, exclusivement connect6es h SIDERALE, sont au nombre de 
7 au SEPTEN, 4 d'entre elles sont d6di6es k l'6dition des lettres et de la liste de 
reproduction. 
L'ensemble du service SIDERALE rendu au FDE est factur6 par la DER au 
SEPTEN. En 1990 la somme pay6e s'est 61ev6e h. 3200 000 francs. 
Outre le mat6riel informatique, le traitement du FDE n6cessitant la manipulation de 
microfiches, le SEPTEN est dot6 d'un lecteur de microfiches et d'un lecteur-
reproduteur. 
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5.2 - Les moyens humains 
Au sein du Groupe Documentation du SEPTEN, la gestion du FDE occupe la 
totalitd ou une trbs grande part du temps de travail de 2 personnes dont la tache est 
d'analyser les documents destines & etre entres au FDE, d'assurer le contrdle et le 
telechargement de 1'accroissement hebdomadaire (la saisie est realisee en sous-
traitance) et de produire la DSI (Diffusion Selective de 1'Information). 
Au service PrSts et Reproductions, la fourniture des photocopies de documents du 
FDE occupe la moitid du temps de travail de 2 personnes. 
II est par contre difficile d'6valuer le temps passe par les responsables de 
biblioth&que h. la consultation et & 1'interrogation du FDE. 
On ne peut non plus quantifier la part de travail consacree au FDE par la 
responsable de la coordination SIDERALE pour la DE. 
Enfin, la responsable de 1'elaboration du Bulletin des Nouveautes consacre k peu 
prbs le de son temps de travail au FDE. 
Les 5 autres personnels ne sont pas concern6s par les differentes taches liees au 
FDE. 
Tous ces agents sont rompus au maniement de 1'outil informatique et peuvent 
beneficier reguliferement de stages de formation. L'apprentissage de nouveaux 
logiciels est une pratique courante. 
Dans les diff6rentes unitds documentaires de 1'Equipement, le personnel etant 
reduit, le temps de travail consacr6 au FDE ne peut etre mesure avec precision car il 
s'inscrit dans le cadre d'une multitude de taches quotidiennes. 
II faut dgalement comptabiliser les sous-traitants qui assurent la saisie au kilombtre 
du fichier d'accroissement hebdomadaire, la fabrication des microfiches, la 
reprographie des documents FDE, 1'impression et le routage du Bulletin des 
Nouveaut6s. 
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DESCRIPTION DES PROCEDURES 
ET DES SUPPORTS 
1 - Les procidures 
Pour une approche globale de la question il conviendra de se referer k 1'annexe "le 
FDE et sa chaine documentaire". 
On peut distinguer 4 grandes proc&lures de traitement intervenant dans la gestion 
du FDE : 
- la proc6dure de traitement de 1'accroisseemnt du FDE, depuis la collecte des 
documents jusqu'& leur entree definitive dans le fonds automatise ou procedure 
d'entree. 
- la proc6dure de fourniture des documents depuis le moment ou est exprimee la 
demande jusqu'& la r6ception par le client soit de la photocopie du document, soit 
d'une lettre de refus. 
- la proc6dure d'61aboration et de diffusion du Bulletin des Nouveautds de 
1'Equipement (BN) 
- la procddure d'61aboration de la DSI (Diffusion S61ective de 1'information). 
Le d6tail de ces diff6rentes procddures se trouve dans les 4 pages suivantes ou 
figurent des diagrammes de circulation des documents : la couleur verte signale un 
traitement automatis6. 
Pour ce qui concerne la collecte des documents, on a affaire k une proc6dure 
r&glementaire (d6taill6e dans le document "Le FDE et sa chaine documentaire"). Une 
r6flexion sur la possibilit6 de mettre en place une procedure de collecte plus 
documentaire permettrait d'une part d'6viter les redondances et d'autre part de 
red6finir la dimension documentaire du FDE (ex : est il vraiment necessaire de faire 
entrer dans le FDE des documents administratifs ?). Mais on touche Ih. au probl6me 
plus vaste de la politique documentaire. 
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2 - Les informations et les supports de Vinformation 
Afin de ne rien omettre, on procbdera de la maniere suivante pour reperer et 
d6crire 1'information et ses supports : 
- etablir la liste de tous les documents produits ou traites par la chaine documentaire 
du FDE et les d6crire 
- isoler les informations constitutives de chaque document et determiner 1'origine de 
chaque information (savoir quelles sont les informations necessaires k 1'elaboration 
ou au traitement de tel document) 
- decrire comment ces informations sont rassemblees, classees et structurees (etude 
des fichiers). 
2.1 - Liste des documents 
II s'agit donc de lister 1'ensemble des documents traites par les procedures de la 
chaine documentaire du FDE : 
- Les documents FDE ; il s'agit de notes, rapports, compte-rendus emis par les 
differentes unites de la DE, mais aussi par d'autres unites d'EDF ou par des 
constructeurs ; il existe des modes standards de presentation communs aux 
documents issus d'une meme entite administrative ; selon ce mode de presentation la 
hidrarchie des informations n'est pas toujours la meme (importance de 1'auteur par 
exemple) 
- le bordereau, qui permet de prdsenter tous les documents sous une forme 
normalisde, il est leg&rement diffdrent des bordereaux utilises pour les documents 
EDF-DOC ; la note ENGGT/880121B du 2 avril 1990 (Manuel de 1'indexeur) decrit 
la manibre dont doit etre remplie le bordereau ; le bordereau correspond au format 
d'entr6e, chaque numero de "carte", correspond k une ou plusieurs informations 
(dans le format d'dchange chaque numero de "carte" ne correspond qu'& une seule 
information) 
- la lettre d'autorisation (demande d'autorisation de fourniture d'un document 
adress6e au responsable de ce document) 
- la lettre de r^ponse (h. compldter par le responsable) 
- la lettre d'information (adressde k un client pour 1'informer de la procedure 
d'autorisation) 
- la lettre de relance d'autorisation (adressde k un responsable qui n'aurait pas 
encore r£pondu k une premiSre demande d'autorisation) 
- la lettre de refus (adressde au client pour lui signaler le refus oppos6 k sa 
demande) 
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- la lettre d' accompagnement de document 
- la DSI, composee du rdsutat de la DSI proprement dite et de la premiere page 
- Le Bulletin des Nouveautes 
- la liste reproduction (quotidienne, elle signale les references des documents h. 
photocopier en vue d'etre envoyes aux clients) 
2.2 - Les informations constitutives de chaque type de document 
2.2.1 - Le bordereau 
La liste des rubriques du bordereau est detaillde dans le document "Le FDE et sa 
chaine documentaire". 
Certaines rubriques du bordereau ne peuvent etre remplies sans se referer h. des 
listes de valeurs imposees, correspondant le plus souvent a une codification. La 
majoritd de ces listes de valeurs est geree par SIDERALE : il s'agit des tables (on 
peut les consulter par la commande TAB, le mode de consultation des tables de 
SIDERALE est d'ailleurs trfcs mal commode). 
Pour chaque rubrique on indiquera donc la liste de valeurs a laquelle on doit se 
referer. 
- Numdro d'identification : table des unit6s documentaires, cette table ne figure pas 
dans SIDERALE (les valeurs possibles sont RC, RM, RP, RP, RT, RL, SE, SF, 
SC, cf le Manuel de 1'indexeur). 
- Type d'information : cette table figure dans SIDERALE sous le nom de TIN, une 
partie seulement de cette table doit etre utilisde pour les documents FDE (note 
technique, lettre, compte-rendu de r6union, compte-rendu de mission, compte-rendu 
d'essai, directive technique EDF, sp6cification technique, regles de conception, 
rfcgles techniques EDF, document administratif, document de synthkse, legislation). 
- Origine : table ORI de SIDERALE (2 valeurs possibles, interne ou externe). 
- Type de document : table NDO de SIDERALE, mais, pour le FDE, une seule 
valeur possible (RA). 
- Niveau bibliographique : table NBI de SIDERALE, mais , pour le FDE, une 
seule valeur possible (M). 
- Langue : table LAN 
- Code source : table SER pour les documents internes, table ORG pour les 
documents externes (cf Manuel de 1'indexeur). Cette table n'est plus & jour pour les 
documents FDE. 
- Date : SDATE si la date est inconnue 
- Liens : table TLI 
- accessibilit6 : table ACC. 
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- Groupe mati&re : table GPM. 
2.2.2 - Lettre d'autorisation 
Toutes les lettres expddides par le FDE sont contenues dans des enveloppes k 
fenetre, celle ci se situant dans la partie superieure droite de 1'enveloppe, l'6tiquette 
du destinataire se trouve donc toujours situee h 1'endroit correspondant sur la lettre. 
Les informations constitutives de la lettre de demande d'autorisation sont les 
suivantes : 
- adresse du SEPTEN 
- date 
- 6tiquette adresse du destinataire (responsable) : cette information n'est pas generee 
automatiquement par le syst&me, les tables n'ayant pas ete mises k jour ; les agents 
du SEPTEN doivent donc ddterminer cette etiquette k partir du numero de refdrence 
pour les documents Equipement (le num6ro de reference constitue d'un code 
correspondant h. l'6metteur, d'un numero milldsime et d'un numero sequentiel) ou de 
la mention RESP pour les documents hors Equipement 
- num6ro de 1'application (toujours de type F puisque la seule transaction appliquee 
aux documents du FDE est la fourniture de photocopies) 
- informations extraites de la notice descriptive du document (num6ro 
d'identification, numero de r6f6rence, titre, auteur) 
- 6tiquette adresse du client 
- 14 -
2.2.3 - Lettre de r6ponse 
Ce sont exactement les memes informations que celles figurant sur la lettre de 
demande d'autorisation, la seule difference etant la presence d'un texte que doit 
comp!6ter le responsable. 
2.2.4 - lettre de relance d'autorisation 
Cette lettre est toujours accompagnee de la nouvelle 6dition d'une lettre de demande 
d'autorisation et d'une lettre de r6ponse. 
Elle contient les informations suivantes : 
- adresse du SEPTEN 
- date 
- mention de la date de la pr6c6dente demande 
- num6ro d'application 
2.2.5 - lettre d'information 
Les informations pr6sentes sont les suivantes : 
- adresse du SEPTEN 
- date 
- 6tiquette adresse du client (destinataire) 
- num6ro d'application 
- mention de la date k laquelle a 6t6 enregistr6e la demande du client 
- informations extraites de la notice descriptive du document (num6ro 
d'identification, num6ro de r6f6rence, titre, auteur) 
2.2.6 - Lettre de refiis 
Ce sont les memes informations que pour la lettre d'information h. la diff6rence 
qu'il est port6 mention de la cause du refus. 
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2.2.7 - Lettre d'accompagnement 
De toute les lettres 6dit6es pour les besoins du FDE, c'est la seule qui le soit sur un 
prdimprime. Les informations qu'elle contient sont donc les suivantes : 
- date 
- etiquette adresse du client 
- numero de 1'application 
- origine de la demande (indication du produit documentaire dans lequel les 
references du document demandd ont 6t6 trouv6es, usage statistique) 
- type de reproduction (pour le FDE c'est toujours une reproduction en totalit6) 
- informations extraites de la notice descriptive du document (num6ro 
d'identification, num6ro de r6f6rence, titre, auteur, libelle de la source) 
- nombre d'exemplaires 
- nombre de pages 
- support (support de la reprographie, pour le FDE c'est toujours le papier) 
- type de tarif (pour le FDE, toujours gratuit) 
2.2.8 - La DSI 
La premibre page du lot de feuilles que regoit un client abonne a une DSI contient 
un canevas fixe constitu6 des r6f6rences du Groupe Documentation du SEPTEN, et 
d'un message conversationnel k compl6ter par le client (souhaite-t-il s'abonner k une 
nouvelle DSI, mettre fin k un abonnement etc). Les autres informations sont: 
- l'6tiquette adresse du client 
- le num6ro de la fiche du client 
- la date qui est rajout6e & la main 
Les pages constitutives dela DSI elle meme contiennent les informations suivantes : 
- num6ro de la question DSI 
- intitul6 de la question 
- informations extraites de chaque notice descriptive (num6ro d'identification, titre 
du document, auteur, r6sum6, type d'information, code source, r6f6rence, nombre de 
pages, niveau d'accessibilit6) 
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2.2.9 - Le Bulletin des Nouveautes (BN) 
Le BN est un produit documentaire dlabord, qui aurait tout h gagner d'un progiciel 
documentaire communiquant avec une PAO. 
Sur la page de couverture figure un canevas dont quelques details varient d'un 
numero h 1'autre, il s'agit du numero du BN et de sa date de parution. 
Cette page de couverture comporte dgalement un sommaire thematique fixe dont 
seule les indications de numdros de page changent. 
Les pages int6rieures se prdsentent de la manidre suivante : 
- en haut de page, rappel du numero du BN et intitule thematique 
- notices EDF-DOC et FDE (numdro d'identification; titre; auteur; resume; libelle 
de la source, qui n'est en fait developp^ pour les documents FDE que lorsque cette 
source est le SEPTEN; langue, date, type d'information, numero de reference, 
nombre de pages,niveau d'accessibilit6). 
La partie congrfes du BN est directement fournie par la responsable des congrbs 
(Melle Marionnet) qui l'a 6dit6e sur son propre programme maison. Elle est ins6ree 
directement dans le BN par Mme Massadau. Les informations qui constituent une 
fiche congrfcs sont les suivantes : 
- date et lieu du congrfcs 
- titre 
- organisme organisateur 
- r6f6rences de la personne auprfcs de laquelle il convient de se renseigner 
- tel6phone, fax 
- r6sum6 
La partie collections est 6dit6e au secr6tariat h. partir d'une matrice fournie par la 
responsable des collections (Mme Parayre) et directement inseree dans le BN. 
2.2.10 - La liste reproduction 
La liste reproduction contient les informations suivantes : 
- informations de gestion relatives k la liste elle-meme (date ; code de l'unit6 
documentaire, bien entendu, pour les documents FDE il s'agit toujours du code du 
SEPTEN ; mention de supports), ces informations se rep&tent k intervalles irr6guliers 
dans le listing 
- informations extraites de la notice descriptive du document (num6ro 
d'identification ; titre ; auteur ; libell6 de la source qui n'est developp6 que s'il s'agit 
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du SEPTEN ; date de parution ; nombre de pages ; pagination, numero, volume, ces 
trois derniferes rubriques restant toujours vides) 
- num6ro de la demande 
- rapport du nombre d'exemplaires sur le total, rubrique toujours vide 
2.3 - Les fichiers 
Les informations constitutives de chaque document sont, dans leur tr&s grande 
majorit6 issues des fichiers informatiques de SIDERALE (repertoire, fichier des 
organismes, fichier des clients, fichier des adresses). 
Tous les fichiers de SIDERALE sont utilis6s par le FDE mais, le plus souvent, seul 
un type pr6cis de fiches (identifie par un code type) dans chaque fichier lui est utile. 
2.3.1 - Le fichier documentaire (rdpertoire) 
Le r6pertoire est constitud de fiches dont la cle d'acc£s est le numero 
d'identification qui commence par un code correspondant au type de fiche : toutes les 
fiches FDE ont donc un numdro d'identification debutant par la lettre F. Elles sont 
au nombre de 36000 actuellement. 
Elles ont une structure h peu prds homogdne qui contient moins de rubriques que la 
moyenne des fiches du FDE. 
Ces rubriques sont organis6es en articles (un article correspond aux informations 
telles qu'elles s'affichent par blocs k l'6cran), qui sont relies les uns aux autres. 
La structure des donn6es dans SIDERALE telle qu'elle est representee dans les 
schdmas des pages suivantes contient plus de rubriques que la structure 
correspondant aux format d'6change et format d'entree qui ne contiennent que 
1'information formalisde par 1'indexeur. En effet, la structure SIDERALE contient 
des rubriques g6n6r6es automatiquement par le systdme dont un bon nombre ne 
servent qu'& assurer la rdalisation des traitements SIDERALE. 
2.3.2 - Le fichier clients 
Comme il l'est pr6cis6 dans le "Descriptif de SIDERALE", chaque fiche client est 
reli6e k une fiche origine (les origines 6tant un type de fiche particulier du fichier des 
organismes) et k une fiche adresse. (cf le sch6ma ci-apres). 
II s'agit ici de ddterminer quelles sont les fiches clients utiles au FDE. 
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A priori, tous les clients peuvent etre amends, un jour ou 1'autre h. effectuer une 
demande de document du FDE. Mais il ne serait pas coherent d'occuper de le place 
memoire sous ce pretexte. 
On peut tr&s bien envisager que dans le futur systdme chaque client "inhabituel" 
soit enregistrd au moment ou il exprime sa demande. Des lors on ne recup^rerait 
plus que les clients "habituels". 
Deux critbres ont 6t6 retenus pour identifier ces clients : 
- leur origine (c'est k dire leur appartenance administrative), celle-ci devant etre une 
unit^ de la DE ; on a donc procddd h une question IQS sur le nombre de client dont 
le code interne de 1'origine ddbute par un E, le nombre obtenu est de 2237 clients 
pour 1'Equipement 
- I'unit6 qui est responsable de la creation et de la mise a jour d'un client, cette 
unit^ devant en 1'occurence etre le SEPTEN: on obtient le chiffre de 3045 clients 
dont la gestion est assuree par le SEPTEN. 
II ne faut pas oublier les clients abonnes k la DSI (qui sont forcement des clients du 
FDE) et ceux abonn6s au BN. II y a bien sur moyen de les recuperer directement k 
partir de SIDERALE, mais ils sont dgalement presents dans des fichiers en local. 
2.3.3 - Le fichier Organismes 
Le fichier des organismes est compos6 de plusieurs types d'organismes identifies 
par des codes spdcifiques : il s'agit des origines , fournisseurs, 6diteurs, unites 
documentaires, contrats, imputations creditrices et imputations debitrices. 
En fait, seul le type origine est utile au FDE. 
On peut donc envisager de r6cuperer en plus des fiches origines correspondant aux 
clients s61ectionn6s dont il est question dans le paragraphe precedent toutes les fiches 
origines afin de disposer d'un dictionnaire des origines qui sera d'un grand secours 
lors de la crdation de nouveaux clients. 
2.3.4 - Le fichier Adresses 
Les adresses k r6cup6rer seront bien sur celles correspondant aux fiches origines et 
clients d6j& s61ectionn6es. 
2.3.5 - Les tables 
Les informations r6cup6r6es ne seront pas toujours exploitables si on ne r6cupfere 
pas 6galement les tables qui les renseignent (cf les sch6mas). 
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2.3.6 - Les formats 
La note NN-49/379 (17 novembre 1989) intitulde "les notices descriptives de 
documents : description des rubriques, des formats et des contrdles" decrit les 2 
formats qui, h. l'heure actuelle sont encore utilises (le format compacte ayant ete 
supprime) pour la description des fiches FDE : il s'agit des formats d'entree et 
d'echange. 
Leurs caracteristiques (systdme des cartes) sont dues k 1'ancienne utilisation des 
cartes perfor6es. 
Le format d'entree est le format dans lequel sont saisies en sous-traitance les fiches 
FDE. Aprbs 6mulation le format d'entree est transforme en format d'echange, le seul 
que SIDERALE soit capable de lire. 
C'est egalement en format d'echange que se font les extractions de SIDERALE (cf 
schdma). 
Les fiches des correspondants (origines, adresses et clients) ne peuvent etre 
extraites que par question IQS. (il n'existe pas de format predefini). 
2.3.7 - Le fichier des applications 
Les applications designent les transactions effectudes sur les objets de la base, elles 
consistent k crder un lien provisoire entre un correspondant et une fiche du repertoire 
ou & lier des correspondants entre eux. 
Les applications sont donc constitu6es de donn6es volatiles et vivantes (c'est k dire 
passant par plusieurs dtats). 
Elles sont stockdes dans le fichier des applications et sont consultables au meme 
titre que les autres fichiers, mais elles ne sont pas interrogeables par le logiciel 
d'interrogation DISCOURS. 
Comme les autres fichiers le fichier des applications est constitud de plusieurs types 
de fiches (fiches pret, fiches abonnement, fiches commande au fournisseur...). 
Un seul type de fiche concerne le FDE, il s'agit bien sur des fiches fourniture de 
document. II ne serait 6videmment d'aucune utilite de recupdrer ces fiches, 
n6anmoins la structure dans laquelle elles s'inscrivent merite d'etre connue en vue de 
la future 6tude conceptuelle. 
La fiche application est donc constitu6e de plusieurs rubriques contenant les 
informations relatives aux liens qui la caract6risent. 
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Une fiche application de type fourniture de document est donc reliee : 
- h. un article 6tat (TYPETAT), qui permet de savoir si 1'application est en etat de 
demande en attente , de demande satisfaite, de demande soumise h. autorisation etc, 
1'application devant tMoriquement etre effacee une fois parvenue k l'etat "sold6". 
- k un article objet (OBJET), qui indique quel est la fiche du repertoire concernee 
par 1'application 
- & un article correspondant (NUMCORR) indiquant quel est le client concernd 
- & un article unit6 (UNIAP) indiquant quelle est l'unite traitante ( pour le FDE 
c'est toujours le SEPTEN) 
- & un article application reli6e (APPLIEE) 
- & deux articles de gestion ; evenement, en cas d'incident, et texte, donnant 
6ventuellement des precisions sur 1'application. 
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3 - Analyse quantitative 
II s'agira ici cTune part de calculer le volume occupe par chaque fiche et partant par 
chaque fichier ou partie de fichier interessant le FDE et d'autre part le volume 
moyen des donndes traitees pour les besoins du FDE. 
3.1 - Volume des donnees 
3.1.1 - Fiche du r6pertoire 
On ne tiendra compte ici du volume des donnees correspondant k une fiche du 
r6pertoire que dans le format d'echange (le volume des donnees en format d'entree et 
dans la structure interne de la base est sensiblement le meme). 
Une "fiche" du format d'6change dans sa totalite represente donc un volume de 
3286 caractfcres alphanumeriques au maximum. Si on multiplie ce chiffre par le 
nombre des fiches (36000) on obtient 118 296 kilo-octets soit 118,3 giga-octets. 
Si on ne tient pas compte du numero d'identification de la fiche qui est repete k 
chaque d6but de ligne, une "fiche" contient 2696 caract&res. 
Si enfin on ne tient compte que de 1'information proprement dite (c'est h. dire sans 
les num6ros de"carte") le volume est de 2342 caractdres. 
3.1.2 - fiches correspondants 
Les volumes indiqu6s ci-dessous correspondent k la structure des donnees dans 
SIDERALE. 
On a donc : 
- 200 caractfcres pour une fiche adresse 
-179 caractferes pour une fiche client 
- 143 caract&res pour une fiche origine 
Le nombre total des adresses dans SIDERALE est de 8500, celui des origines, de 
12694. Mais le nombre d'adresses et d'origines correspondants aux 3045 clients 
mentionnds plus haut est trfcs largement infdrieur k ce chiffre : il reste donc k 
ddterminer si l'on souhaite ou non conserver un dictionnaire de adresses et des 
origines. 
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3.2 - Volume des traitements 
II s'agit de reprendre chacun des principaux traitements et de comptabiliser le 
volume des donndes concernees. 
3.2.1 - La saisie 
En moyenne on envoie 80 bordereaux par semaine & la saisie : la saisie se fait en 
format d'entr6e mais le volume est sensiblement le meme que pour le format 
d'6change, on a donc : 
80 * 3240 = 259200 caractSres par semaine. 
3.2.2 - L'interrogation 
II est objectivement trbs aleatoire d'estimer le volume des donnees echangees lors 
d'une session d'interrogation ou meme de donner une moyenne des sessions 
effectudes journali&rement, les terminaux etant de toute fagon connectes durant toute 
la journde. 
II conviendra de demander aux interlocuteurs du SID de Clamart de fournir une 
reponse k ces questions sur la base des statistiques dont ils disposent et h. partir de 
leurs relevds de facturation. 
3.2.3 - La commande en ligne 
On compte de 150 k 400 fournitures de documents par mois (rappelons que la 
fourniture est centralis6e au SEPTEN alors que la commande de fourniture en ligne 
est d6centralis6e dans les diffdrentes unitds documentaires de 1'Equipement). 
II convient donc d'estimer le nombre moyen de commandes mensuelles en ligne h. 
400 (puisque toutes ne sont pas satisfaites), soit 100 par semaines ou encore 20 par 
jour. 
Pour effectuer une commande en ligne, il faut taper une cinquantaine de caractbres 
& l'6cran, ce qui fait que chaque jour 1000 caractdres sont transmis h. SIDERALE au 
titre des commandes de fourniture de documents du FDE. 
- 26 -
3.2.4 - Les diffdrentes dditions 
II s'agit ici de determiner le volume des donnees envoyees sur les imprimantes du 
SEPTEN au titre du FDE. 
- lettre d'accompagnement : 1'edition d'une lettre d'accompagnement represente 
583 caractbres, soit: 
583 * 15 (nombre de fournitures quotidiennes) = 8745 car./jour 
- lettre de refus : une lettre de refus compte 744 car. 
Si on a 20 commandes et 15 fournitures par jour, on a donc 5 refus journaliers, soit 
3720 car./jour 
- lot des lettres liees k la procedure d'autorisation : 
On peut estimer le nombre de procedures d'autorisation lancees chaque jour k 20 
(car la tr&s grande majoritd des documents FDE sont d'accesibilite restreinte), la 
lettre d'information comptant 945 car., la lettre de demande d'autorisation 864, et la 
lettre de rdponse 888, on a donc un total de 2697 car., soit: 
2697 * 20 = 53940 car./jour au maximum. 
- lot de relance : la lettre de relance compte 329 car. auxquels il faut ajouter les 888 
et 864 car. des lettres de demande d'autorisation et de reponse, soit 2081 car. II n'est 
cependant pas possible d'estimer le nombre de relances effectuees dans une periode 
donn6e car tout depend des responsables. 
- liste reproduction: la liste reproduction (qui est quotidienne) compte 7815 car. en 
moyenne. 
4 - Critiques 
4 1 -  L e s  d o n n e e s  
II existe une certaine redondance au niveau du contenu des differentes rubriques, 
principalement au niveau des fiches du r6pertoire : ainsi, la repetition de la meme 
information dans le champ source et dans la premi&re partie des numdros de 
ref6rence des documents internes k EDF, la r6p6tition de la meme information dans 
les champs origine et type du code 6metteur compliquent la tache de 1'indexeur en 
pure perte puisque les tables renseignant ces rubriques ne sont pas toujours k jour. 
Des rubriques telles que le niveau bibliographique ou le type de document sont 
inutiles car elles contiennent la meme information pour toutes les fiches FDE. 
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En revanche on peut ddplorer 1'absence de rubrique DSI oui/non, qui constituerait 
un plus ind6niable, et celle d'une rubrique Responsable qui simplifierait les 
traitements lids k la demande d'autorisation et 6viterait de recourir au pis-aller 
consistant k rajouter un auteur "RESP". (cf Le FDE et sa chaine documentaire). 
En fait les remarques sur les donnees ne manquent pas, cependant elles n'ont de 
signification que si elles sont lides aux remarques sur les traitements. 
4.2 - Les traitements 
L'incoh6rence la plus flagrante de la chaine documentaire du FDE se situe au 
niveau de la proc6dure de fourniture des documents : du fait de l'accessibilit6 
restreinte de la majorit6 des fiches du FDE le systeme produit presque 
syst6matiquement des lettres de demandes d'autorisation, d'information et de 
reponse, y compris lorsque le client appartient k 1'Equipement et qu'il a donc le droit 
d'acc6der directement au document : chaque jour des dizaines de pages inutiles sont 
donc 6dit6es. 
De meme la g6n6ration automatique de l'6tiquette adresse du responsable, pr6vue h. 
1'origine , n'a pu etre assur6e du fait que les tables correspondantes n'aient pas 6t6 
mises & jour. 
D'autre part il faut signaler les redondances presque syst6matiques dans le contenu 
des lettres 6dit6es et l'inutilit6 de certaines informations : est il vraiment n6cessaire 
en effet de r6p6ter quasiment les memes informations sur les lettres de demande 
d'autorisation et de r6ponse qui sont pourtant envoyees en meme temps et au meme 
destinataire ? 
II convient 6galement de s'interroger sur les moyens d'inciter les responsables k 
r6pondre plus rapidement aux lettres qui leur sont adress6es 
II conviendrait enfin de r6fl6chir sur les d61ais de reprographie, qui peuvent prendre 
jusqu'& trois jours pour les documents sur support papier et une semaine pour les 
microfiches. 
La proc6dure d'entr6e des documents dans le fonds souffre aussi de lourdeurs. 
Les analystes perdent beaucoup de temps k corriger les erreurs figurant sur les 
borderaux envoy6s par les autres unit6s documentaires et celles dues k la saisie au 
kilomfctre en sous-traitance. 
La collecte manque 6galement de coh6rence, et entraine l'appariton de doublons 
qu'il faut alors rep6rer et supprimer. 
Enfin, & aussi les d61ais sont parfois beaucoup trop longs (cf sch6mas). 
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L'61aboration de la DSI et du BN, quant h. elle, consacre le regne du "bidouillage" ; 
il ne fait pas de doute que des amdliorations dans ce domaine pourraient faire gagner 
beaucoup de temps. 
4.3 - Bilan 
Les avantages dont b6n6ficie le FDE sont importants. 
II s'agit en effet d'un fonds relativement homogfcne, technique, k haute valeur 
documentaire (plus d'une dizaine de descripteurs par document), souvent utilisd (une 
moyenne de 15 fournitures de documents par jour) et dont le contenu est primordial 
(doctrine de PEquipement). 
En outre, la seule transaction utilisde est la fourniture de photocopies (ce qui 
justifierait une orientation vers la gestion 61ectronique de documents) et les 
documents originaux sont conserves dans un lieu unique. 
Cependant Vefficacitd du fonds est entravee par la procedure de demande 
d'autorisation, qui, si elle ne doit pas etre abandonnde peut etre amelior6e. 
II faut veiller dgalement & ce que le fonds preserve son integrite documentaire : trop 
de documents d'archivage conduiraient & lui faire perdre son homogeneite et le 
service documentaire en patirait (encombrement, augmentation du temps de r6ponse, 
bruit). 
Ces remarques ne sont pas exhaustives, de nombreux d6tails pourraient encore etre 
signaMs, mais 1'essentiel est d'avoir cern6 les principaux problkmes et les enjeux. 
L'6tude conceptuelle et 1'dlaboration du cahier des charges en seront facilitees. 
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DESCRIPTIF DE SIDERALE 
I - HISTORIQUE 
Etablir 1'historique d'un systeme informatique tel que celui qui gere la documentation de la DER et 
de la DE est un exercice ou se melent des aspects purement techniques et une approche plus floue 
relevant du vocabulaire et de la "culture" d'entreprise. Ainsi, aujourd'hui, on appelle encore les 
documents du fonds EDF-DOC "documents GID" du nom du logiciel qui pendant longtemps a 
permis de gerer et d'interroger ce fonds. 
Pour cette etude historique, il conviendra de prendre en compte simultanement plusieurs parametres 
tels que le fonds concernd (EDF-DOC ou FDE), les fonctions concernees (gestion et interrogation 
des fonds ou applications), les environnements (IBM, BULL), la structuration des donnees etc... 
EDF-DOC a €ti informatise avec le progiciel GID (Gestion Informatisee de la Documentation), sur 
IBM 370/3033, au debut des annees 1970. GID permettait d'alimenter la base, d'editer des produits 
documentaires (y compris des DSI1 ) et de proceder i des recherches retrospectives. Le FDE 
n'existait pas encore. 
A la fin de 1979 et au debut de 1980 le FDE (a 1'epoque FTE) est mis en place et il est tout de suite 
dote du logiciel ARMIDE fonctionnant, comme GID, sur IBM, avec le SGBD IMS (Information 
Management System). Les fonctionnalites d'ARMIDE etaient les suivantes : gestion du dictionnaire, 
visualisation du dictionnaire, visualisation des tables, interrogation du fonds, mise k jour des 
documents. 
Pour ce qui est de la gestion des transactions ou applications (prets, abonnements...) , chaque unite 
documentaire etait dotee de son propre outil (quand elle en avait un). Ainsi le SEPTEN s'etait il 
equip£ d'un produit denomme GEADAC, mais qui n'assurait pas la gestion des applications du 
FDE. 
C'est entre 1980 et 1983 que la DER va developper, en parallele avec le monde IBM, un progiciel 
fonctionnant sur BULL DPS7 et portant le nom de SIDERALE (Systdme Informatise de 
Documentation des Etudes et Recherches). Ce systeme transactionnel assure la gestion du centre de 
documentation, & savoir la prise en charge de 1'ensemble des applications, mais il permet egalement 
la consultation et la gestion des bases (sans pour autant autoriser la recherche documentaire 
retrospective). La gestion des applications s'effectuait donc sur BULL, 1'interrogation sur IBM (avec 
GID) et la gestion des bases sur ces deux environnements ! 
De 1984 k 1987 on a donc un systeme complexe oii, dans Penvironnement IBM, le FDE est 
interrogeable par ARMIDE et EDF-DOC par GID et ou, dans 1'environnemnt BULL, les 
applications concernant le fonds EDF-DOC relevent de SIDERALE. 
En 1987, la DER d&ide d'abandonner definitivement IBM en remplagant GID par le logiciel 
d'interrogation DISCOURS fonctionnant, comme SIDERALE, sous BULL DPS7. Elle en profite 
egalement pour developper une nouvelle version de SIDERALE. 
Simultan&nent le SEPTEN decide d'abandonner ARMIDE et le FDE passe k son tour sous 
SIDERALE et DISCOURS. 
H - L'ENVIRONNEMENT DE SIDERALE 
A - Le materiel 
L'unitd centrale de SIDERALE est donc un DPS7 situe au centre de calcul de la DER k Clamart. 
Cet ordinateur est partagd par d'autres applications (notamment SAGACE). On accMe k 
SIDERALE par le code SIDX. 
Les terminaux sont des BULL QUESTAR dont 1'ergonomie est assez discutable. Pour pallier cet 
inconv6nient, chaque 6cran est dote d'un menu des commandes utilisables (il existe des commandes 
communes k tous les dcrans, comme 02, qui permet le retour au menu principal, et des commandes 
propres & chaque 6cran). 
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B - Les logiciels 
1 - gestion des donnees et des ecrans 
La gestion des donnees s'opdre sous la forme de bases de donnees. La gestion de ces bases de 
donnees est assuree par le logiciel IDS (de BULL) et celle de Venchainement des ecrans par le 
logiciel TDS qui permet de garder la memoire des transactions precedentes. 
La programmation est en langage COBOL. 
Le logiciel IDS2 permet d'organiser les bases de donnees en reseau ce qui permet de gagner de la 
place mdmoire et de faciliter les mises a jour. Ce systeme de base de donnees reseau est normalise 
CODASYL. 
Pour ce qui est des 6crans, le principe de base est que chacun d'entre eux est gere par un 
programme qui lui est propre. Ce programme lit le contenu des zones remplies dans la grille par 
1'utilisateur, lit les fichiers de donnees necessaires pour la suite du traitement, prepare l'ecran suivant 
et 1'affiche. TDS3 assure 1'enchainement des programmes : lorsqu'une transaction est lancee, il 
appelle le programme qui affichera la grille de depart de cette transaction et qui indiquera quel est le 
programme qu'il faudra lancer pour traiter cette grille. Une transaction est donc une suite d'ecrans et 
de programmes li6s les uns aux autres et enchaines automatiquement par TDS. 
TDS permet 6galement d'assurer la securite des donnees en cas d'incident, de gerer 1'espace 
memoire affecte k chaque utilisateur, de controler la connexion et la deconnexion des utilisateurs. 
Mais TDS ne remplit pas toutes les taches necessaires au fonctionnement des 6crans, il est complete 
par le gestionnaire d'ecrans FORMS qui donne la possiblit6 de definir facilement des grilles 
affichables k Vecran, et qui permet aux programmes de les preremplir et d'y lire ce qui a ete saisi. 
2 - gestion des iditions 
La tele-impression est assuree par le logiciel TITI (tele-impression sur TDS et IDS) qui permet de 
d6finir des prd-imprimes caracterises par leur longueur et largeur, d'assurer l'6dition proprement 
dite (edition des sorties stock6es dans le spool), de preparer les imprimantes (cadrage, reglage, 
longueur de page...), de consulter les etats des imprimantes et sorties. II permet enfin le dialogue 
entre le spool et les differents programmes TPR et batch (lancement d'imprimante) ainsi que la 
r6organisation du spool (nettoyage du spool par un programme batch). 
Ce sont les fonctions "t616-6dition administration" (TIA) et "t616-6dition dialogue" (TID) qui 
permettent la gestion des pr6imprim6s et des formats, des pools (les diff6rentes unites connect6es k 
SIDERALE et 6quip6es d'imprimantes), des imprimantes et des sorties. 
Toutes les lettres produites par le sysfeme (lettres de commande, de relance, de demande 
d'autorisation, d'accompagnement des documents...), ne peuvent donc etre lanc6es que par TID 
(dans Vinstant ou en diff6r6). 
C- IOF 
SIDERALE n'assure pas la totalit6 des mises en forme des 6ditions, c'est le cas pour les produits 
documentaires qui sont trait6s sous IBM, mais aussi des etiquettes clients pour les produits internes, 
des relances d'autorisation et des listes de reproduction de documents qui sont pris en charge avec 
d'autres fonctions par 1'application IOF qui se trouve, comme SIDERALE, sur le DPS7. 
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III - LES CONTROLES A LA CONNEXION. 
La nature de l'information geree par SIDERALE et 1'aspect confidentiel de certains documents ont 
contraint les concepteurs du syst&me k multiplier les procedures de controle au moment de la 
connexion. 
Lorsqu'on se connecte, on appelle LKBA (nom du DPS7 de Clamart), puis on indique quelle est 
l'application du DPS7 que l'on veut utiliser (SIDX pour SIDERALE) et on signale son code user. 
Puis le systkme v6rifie la concordance entre le terminal utilise et le code user. Si ce code ne 
correspond pas, deux cas de figures peuvent se presenter: le code user entrd correspond k un user 
qui est d6j& connect6, on obtient donc un refus ; le user correspondant au code entre n'est pas 
connect6, alors le systdme n'accorde qu'une consultation grand-public, mais il faudra alors entrer 
son code client. 
Le controle n'est alors pas termin6, puisqu'il faut encore entrer son mot de passe. 
Les codes user occupent une place importante dans le systdme puisque c'est grace k eux que l'on 
peut g&rer la configuration du reseau SIDERALE : k chaque code user sont reliees les fonctions 
auxquelles il a droit, de la sorte on peut eviter les incidents dus k 1'intervention intempestive 
d'utilisateurs dans les fonctions k risque. 
La gestion de la configuration s'effectue par la fonction GCO. 
IV - L'ORGANISATION DES DONNEES 
On ne pr6sentera ici que les principes fondamentaux qui structurent les donn6es dans SIDERALE. 
L'6num6ration des diff6rents articles et champs et la description d6taill6e des liens entre articles font 
1'objet d'un sch6ma en annexe. 
On peut distinguer deux sortes de donnees : les donnees de base, qui ne changent pas ou peu et qui 
sont en quelque sorte la raison d'etre de SIDERALE ; les donnees d'application (donnees de prets, 
de commandes...) qui, th6oriquement, disparaissent quand la transaction est effectu6e. 
Les donn6es de base sont r6parties en deux grands ensembles : le r6pertoire (qui forme un fichier k 
lui seul) et les correspondants, qui, pour des raisons pratiques, constituent trois fichiers distincts 
(base adresses, base clients et base organismes). 
A-Le  reper to i r e  
Le r6pertoire contient l'information documentaire, k savoir les notices descriptives de 1'ensemble 
des documents (y compris ceux qui ne sont pas encore presents dans le fonds mais dont on a passe 
commande au fournisseur). 
Ces notices sont visualisables, dans SIDERALE, grace k la fonction "consultation du repertoire" 
(CRE) par leur num6ro d'identif!cation (acces direct), le num6ro d'un des exemplaires du document, 
le num6ro de 1'application dont le document fait 1'objet (s'il en existe une), le num6ro de la fiche liee 
k celle que l'on recherche, ou le num6ro du correspondant li6 (acc6s indirects par liens). 
Les notices de SIDERALE sont fid&es a la norme UNISIST 
Leur cr6ation peut se faire en saisie interactive grace k la fonction "gestion du r6pertoire" (GRE 
dans le menu principal mais REP quand on veut la lancer ! ) ou par r6cup6ration des fichiers 
d'accroissement du fonds 6manant des diff6rentes unit6s documentaires. 
L'acc6s au r6pertoire est 6galement possible par le logiciel de recherche documentaire DISCOURS 
dont il sera question plus loin. 
Le num6ro d'identification d'une fiche est constitu6 par plusieurs types d'information : un code 
d'une lettre correspondant au type de num6ro du document (ex : F pour FDE) d'une part, et selon les 
cas, le mill6sime, le code correspondant k l'unit6 ayant analys6 le document et un num6ro s6quentiel 
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(informations ne formant qu'une zone) d'autre part. Les numeros d'identification des notices de 
documents bibliothkques qui ont pour code de type de numero la lettre B ne sont constitues que d'un 
num6ro sdquenbel. 
Le numdro d'identification d'une fiche est donc constitud de deux zones. 
La visualisation d'une fiche s'effectue par une succession d'6crans, reli6s les uns aux autres et 
appelables dans 1'ordre voulu par l'utilisateur. Les fiches peuvent etre consult6es sous differents 
formats. 
II existe plusieurs types de fiches qui ne se presentent donc pas de la meme manidre lors de la 
visualisation, et dont la creation (fonction "gestion du repertoire") differe selon les cas (difference 
dans la succession des 6crans notamment). 
Une table gkre la liste des informations obligatoires pour chaque type de fiche dont voici la liste : 
- fiches bibliothfcque (qui se distinguent par le fait qu'elles sont associees aux differents 
exemplaires du document) 
- fiches commande (le document n'etant pas encore dans le fonds ces fiches ne contiennent pas 
d'analyse du contenu) 
- fiches doublon 
- fiches FDE 
- fiches EDF-DOC hors bibliotheque 
- fiches periodiques (indiquant notamment l'etat des collections par unites documentaires) 
- fiches publications internes 
- fiches signalement 
- fiches temporaires (pour les prets exceptionnels de documents absents du repertoire) 
Comme on peut le constater, une telle typologie, si elle repond aux besoins de 1'ensemble des 
documents g6r6s par SIDERALE, n'est en revanche d'aucune utilite pour les besoins propres du 
FDE. K 
Cependant, dans 1'hypothBse d'une recuperation des 36000 fiches du FDE, le fait qu'il existe un 
type sp6cifique de fiche FDE est un avantage indeniable (cf annexes, pour la strucure des fiches 
FDE). 
Les informations contenues par chaque fiche sont de trois types : les informations catalographiques 
qui permettent le signalement du document, les informations d'analyse qui decrivent le contenu du 
document, et enfm les informations de gestion, utiles aux applications ou permettant d'etablir des 
statistiques et de retracer l'historique du traitement du document telles que les dates de creation et de 
mise k jour du document, l'unit6 responsable de 1'analyse, le responsable de la decision 
d'autorisation pour les documents d'accessibilite restreinte. 
B - Les correspondants 
Les correspondants sont toutes les personnes physiques ou morales avec lesquelles un contact existe. 
II s'agit donc des clients (toute personne a qui on rend un service documentaire), des fournisseurs, 
des editeurs de revues (k ne pas confondre avec les editeurs d'ouvrages qui, eux, apparaissent dans 
le champ source des notices du repertoire), et des unites documentaires (groupes autonomes de 
personnes utilisant SIDERALE). 
Ces diff6rents types de correspondants se repartissent dans les bases Organismes et Clients. 
La base Adresses permet de faciliter la tache des utilisateurs : k chaque libelM d'adresse elle associe 
un code adresse. 
La base Clients est constitude de fiches correspondant chacune k un client auquel est associd un 
num6ro d'ordre (le "code client"). Sont 6galement mentionn6s le nom et 1'initiale du pr6nom, le code 
qualit^ (1=M, 2=Mme, 3=Melle), le code de l'origine (l'origine ddsigne 1'organisme ou le service 
auquel est rattach6 le client), et le code adresse. 
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Dans la base Organismes les fiches sont classees selon leur nature, on distingue : 
- les origines, c'est k dire 1'ensemble des organismes, entreprises ou services dont dependent les 
differents clients enregistres 
- les fournisseurs, c'est k dire 1'ensemble des organismes aupr&s desquels sont passees les 
commandes 
- les 6diteurs de revues. 
- les unit£s documentaires 
- les contrats, qui permettent d'6tablir les facturations 
- les imputations creditrices et les imputations debitrices, qui sont des 61ements d'information 
propres k la gestion financi&re de la DER. 
A chacun de ces types d'organismes correspond un code d'une lettre (formant k lui seul une zone), 
et qui constitue le premier caract&re du numero d'un organisme. (le reste du numdro est une 
sequence de chiffres). 
A chaque organisme correspond bien entendu un code adresse figurant dans la base Adresses 
Un meme organisme peut trds bien etre simultanement client, origine, fournisseur et editeur, il aura 
donc autant de codes organisme que de roles differents. 
L'accds aux notices des bases clients, adresses, et organismes s'effectue grace aux fonctions 
"consultation des clients" (CCL), "consultation des adresses" (CAD) et "consultation des 
organismes" (COR). II peut etre direct (recours au code d'acc£s de la base : code client pour la base 
client, code adresse pour la base adresse...) ou indirect, grace aux liens (on peut, par exemple, avec 
la fonction CCL, entrer un code origine, on obtiendra alors la liste de tous les clients affilies k cette 
origine). 
La cr6ation des fiches des bases correspondants s'effectue par les fonctions "gestion des clients" 
(GCL), "gestion des adresses" (GAD), et "gestion des organismes" (GOR) 
C - Les applications 
On appelle "applications" 1'ensemble des operations associant un objet (notice du repertoire ou 
soci6t6 savante) k un correspondant (client, fournisseur, editeur, unite documentaire). 
Les applications sont consultables par la fonction "consultation des applications" (CAP), en acces 
direct, par le code application (le code application est constitue d'une zone indiquant le type 
d'application et d'une zone oii apparait un numero sequentiel), ou en accds indirect par le code des 
entites li6es. 
Un autre critBre peut egalement etre utilise pour la consultation des applications: il s'agit du type 
d'etat, c'est k dire le code correspondant & chaque etape du traitement d'une application, P02 pour 
pret en cours par exemple. 
La fonction "consultation de Vechdancier" (CEC) permet egalement de consulter les applications 
puisqu'elle donne k chaque unite documentaire la possibilite de lister 1'ensemble des applications qui 
la concerne par type d'6cheance. 
II est possible, pour 1'utilisateur, d'etablir des "liens" entre des applications, qui viennent s'ajouter 
aux liens permanents qui stmcturent le reseau des applications : en fait les possiblites de creer de 
nouveaux liens ne sont pas immenses, tous les liens vitaux figurant d6j<l dans le syst&me. Le seul 
exemple de lien cr66 est celui associant un abonnement (k une revue) k une adhdsion (k une societd 
savante). La consultation et la gestion des liens entre applications s'effectue par la fonction GLI. 
D - Les tables 
SIDERALE contient un nombre consid6rable de tables (118) qui contiennent les donn6es soumises k 
6volution, les abr6viations et codes k utiliser, les diff6rentes valeurs que peuvent prendre un certain 
nombre de zones du r6pertoire, des correspondants ou des applications. Elles permettent donc un 
contrdle syst6matique des donn6es saisies par les utilisateurs dans les grilles conversationnelles. 
Les tables sont g6rables et consultables par la fonction TAB. 
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Recapitulatif 
Les donn6es sont donc organisdes en bases, sous forme de fiches. Les fiches sont constituees d'un 
ou de plusieurs articles relies entre eux. 
Chaque article comprend un nombre variable de zones obligatoires ou facultatives. Certains articles 
sont dot6s de zones d'acc£s (numdro d'identification ou code client par exemple), d'autres pas, ces 
derniers ne sont donc accessibles que par les liens qui les associent aux articles k zones d'acc6s. 
II existe donc n6cessairement de nombreux liens entre les articles d'une meme fiche, entre les 
articles k zone d'acces de fiches diffdrentes et entre fiches de bases diffdrentes. 
Ces liens caract6risent le systkme IDS de base de donnees en reseau, ils forment des chaines sur 
lesquelles on peut se deplacer par programmes. 
V - DISCOURS 
L'acc6s aux fiches dans SIDERALE ne peut se faire que par les zones d'acc6s dont sont dotes 
certains articles. Le logiciel DISCOURS permet donc de conferer au syst&me sa vdritable dimension 
documentaire. 
DISCOURS indexe certaines zones des quatre fichiers de donnees de base que sont le repertoire et 
les bases Adresses, Clients et Organismes. 
Les zones interrogeables peuvent etre de type "clef" c'est k dire considerds par DISCOURS comme 
une suite de caractfcres, ce qui lui permet de constituer un thdsaurus comprenant des expressions et 
non pas seulement des unitermes : le champ "descripteurs" des notices du rdpertoire est donc de type 
"clef". II en est de meme du champ "auteur" puisqu'il permet de regrouper le nom et les initiales du 
prenom. 
En revanche les champs "titre" et "rdsume" sont de type "texte", c'est k dire que la recherche ne se 
fait que mot par mot. Pour ce type de champs il est donc possible de recourir k 1'emploi de 
1'operateur de proximit6, option impossible et d'ailleurs inutile dans le cas d'une interrogation sur un 
champ de type "clef". 
Les operateurs booleens sont le ET, le OU et le SAUF. Le ET est appliqud par d6faut lors d'une 
interrogation sur champ de type "texte". En revanche il faut le pr6ciser lors d'une interrogation sur 
champ de type "clef". 
II existe enfin des champs de type "filtre" qui ont la particularit6 de n'etre pas index6s (pas de 
fichier inverse) car le nombre de valeurs differentes qu'ils peuvent prendre est tr6s limit6 (c'est le 
cas notamment des champs "type d 'information" ou "groupe matiere"), la recherche se fait donc 
directement dans le fichier. Les champs de type filtre constituent des crit&res secondaires, on ne peut 
donc pas entamer une recherche par type d'information par exemple. 
DISCOURS permet donc d'interroger le repertoire sur le champ "titre" par defaut, et sur les 
champs "auteur" (A), "congrds" (C), "date d'edition" (E), "descripteurs EDF-DOC" (D), 
"descripteurs FDE" (F), "groupe mati6re" (GM), "type d'information" (IN), "langue" (LA), "pays 
d'6dition" (PE), "p6riodique" (P), "r6sum6" (R), "source" et "ISBN" (S), "type de document" (TD), 
"type de fiche" (TF). 
II existe donc un th6saurus (et donc un fichier inverse) propre aux documents FDE et un th6saurus 
propre aux documents EDF-DOC. 
Le th6saurus FDE est mis k jour sous IBM dans le meme programme que celui utilis6 pour effectuer 
les controles des donn6es avant leur entr6e dans SIDERALE. 
DISCOURS permet 6galement d'interroger en type texte la base Client sur les mots du libell6 du 
client, la base Organisme sur le libell6 de l'organisme, et la base Adresse sur le libel!6 de 1'adresse. 
DISCOURS n'assure que la recherche : lorsqu'on souhaite visualiser le r6sultat c'est SIDERALE, 
avec ses fonctions CRE, CAD, CCL et COR, qui prend le relai. 
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VI - FORMATS D' ENTREES-SORTIES 
Le bordereau d'indexation, qui est le vehicule de 1'entree des donnees dans SIDERALE, correspond 
au "format d'entr£e", les donn6es 6tant saisies, sur disquette, dans la meme structure que celle du 
bordereau. SIDERALE ne comprenant pas ce format, un programme permet de le transformer en 
une structure comprdhensible, au moment du telechargement. 
Cette nouvelle structure est le "format d'echange" qui constitue 1'interface de communication de 
SIDERALE : si l'on d6sire extraire des donnees du rlpertoire c'est dans ce format qu'elles seront 
restitu6es. 
Un autre format existait pour 1'extraction des donnees du repertoire, le "format compacte", qui 
n'est plus utilisd en d6pit du fait qu'il presentait les donnees d'une manidre beaucoup plus lisible (les 
donndes 6taient organis6es & peu pr6s comme elles le sont k l'6cran, dans la fonction CRE). 
II n'existe pas de format predefini pour 1'extraction des donn6es des fichiers Clients, Organismes et 
Adresses 
II existe enfin un outil qui permet de trier et d'extraire les donnees de SIDERALE "a la carte". Ce 
mode d'extraction parametrable se nomme IQS, il permet, par exemple, d'obtenir une extraction, 
dans un format spdcifi6, de donnees repondant k un certain nombre de crit&res. 
vn - LES APPLICATIONS DE SIDERALE 
Un des avantages du systBme est qu'il permet de passer aisement d'une fonction k l'autre, ainsi, 
dans la fonction "pret", il est possible k tout moment d'effectuer une consultation sur un des fichiers 
de donn6es de base ainsi que sur le fichier des applications. 
A - Le pret 
La fonction "pret" (GPR) permet d'enregistrer les demandes de pret, d'enregister les prets, de 
prendre en charge leur retour et la relance ainsi que la prolongation. 
A tout moment l'op6rateur peut connaitre la localisation de chaque exemplaire d'un document, ainsi 
que la liste des demandes en attentes sur ce document (d&s qu'une demande de pret est lancie, le 
syst&me repdre les diffdrents exemplaires du document et leur localisation). 
Le programme inscrit la demande de pret dans la liste des demandes de chaque unit6 documentaire 
possedant un exemplaire du document et 1'efface des qu'une unite la prend en charge. 
B - Les commandes 
La fonction "commandes" (GCD) permet d'enregistrer une commande de librairie, de la valider, de 
pr6parer 1'edition d'une lettre de commande, de proceder au suivi des commandes, de relancer les 
commandes en retard et de traiter la reception d'une commande de librairie du point de vue de la 
gestion. 
C - Traitement de la facturation 
Cette fonction (FAC) permet de saisir les factures et de les r6partir sur les diff6rentes applications 
concern6es (la DER facture chacun des services documentaires qu'elle rend). FAC permet 
6galement de g6rer les factures cr6£es en direction de l'ext6rieur (factures des commandes...). 
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Deux programmes batch viennent completer cette fonction, il s'agit de SBFACREJ qui permet 
1'edition des rejets de d6penses vers les services clients en direction du syst&me local de comptabilite 
et de SBFACEDI qui permet d'editer des compte-rendus en direction des organismes des clients de 
toutes les depenses qui leur ont 6t6 imputees. 
D - Fourniture des documents 
Cette fonction, (GFD), est la seule application utilisee par le FDE, elle permet d'enregistrer une 
demande de reproduction, de r6orienter, si necessaire, les demandes vers les possesseurs 
d'exemplaires, de traiter les demandes d'autorisation pour les documents en accessibilitd direction ou 
restreinte, de gerer les refus d'autorisation, de preparer les donnees d'6dition des listes de documents 
k reproduire destin6es aux ateliers de reproduction. Une serie de programmes batch permet d'assurer 
ces diff6rentes 6ditions. 
SIDERALE peut accepter jusqu'& 500 demandes par jour. 
L'un des avantages de cette fonction est qu'elle permet de prendre en compte toute demande quel 
que soit le type de fourniture du document. En effet, lorsqu'un utilisateur entre une demande 
concernant un document dont il ignore s'il est disponible en pret ou en photocopie, le programme 
1'enregistre et va v6rifier dans le r6pertoire le type de fiche du document ; s'il s'agit d'un document 
pretable alors la demande est transfer6e dans la fonction "pret" (GPR), sinon le traitement se 
poursuit en GFD. 
Le d6tail de la proc6dure de fourniture de documents est le suivant : une fois la demande 
enregistree, le syst6me d6termine la localisation du document a reproduire. II existe donc pour les 
photocopies une table qui permet au syst6me de reperer qui doit effectuer l'op6ration (le SEPTEN 
pour les documents FDE, Clamart et Chatou pour les documents EDF-DOC). 
Pour effectuer une demande, il faut donc entrer le code client, le code du document (numero 
d'identification) et, pour les statistiques le code du produit documentaire k partir duquel a et6 rep6re 
le document (ces statistiques sont la plupart du temps inutilisables car cette zone est souvent remplie 
avec fantaisie). 
Lors du traitement de la demande, la premiere operation consiste a traiter 1'accessibilite du 
document. S'il s'agit d'une accessibilit6 direction, le syst6me verifie 1'origine du client. S'il s'agit 
d'une accessibilit6 restreinte le programme permet de lancer l'6dition des trois lettres necessaires k la 
demande d'autorisation (une lettre destinee a la personne qui doit donner 1'autorisation, une lettre qui 
lui permettra de faire connaitre sa reponse, et une lettre destinee au client, le prevenant du traitement 
en cours). 
Le programme assure egalement le suivi d'autorisation (refus ou accord) et le retour a 1'etat normal. 
Les documents FDE sont class6s en accessiblite restreinte ce qui n'est gu6re rationnel : les lettres 
editees sont imm6diatement jet6es k la poubelle lorsque la demande concerne un client appartenant a 
la DE comme c'est le plus souvent le cas. 
Le traitement de chaque demande est l'objet d'un suivi, on peut donc a tout moment savoir ou il en 
est. 
Les 6ditions ne sont pas directement assurees par la fonction GFD, celle ci en transmet les donnees 
k la fonction "t616-edition dialogue" (TID) (les donnees sont stockees dans le spool). 
II existe une liste reproduction quotidienne par unit6 documentaire traitante, k savoir le SEPTEN, 
Clamart (MTE) et Chatou (le SEPTEN assure k lui seul le traitement de toutes les photocopies de 
documents FDE). SIDERALE n'assure pas la pr6paration de cette liste reproduction. II faut donc 
sortir de SIDERALE et appeler 1'application IOF qui se trouve 6galement sur le DPS7. Grace k cette 
application on peut aller chercher les donn6es relatives aux demandes de reproduction de documents, 
les pr6parer et les transf6rer dans le spool de t616-6dition de l'unit6 concern6e (en 1'occurence le 
SEPTEN). 
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E - Les applications concernant les periodiques 
Trois fonctions permettent de gdrer les applications ayant rapport aux periodiques. 
La fonction "abonnements externes" (GAE) permet d'abonner les clients aux revues du commerce. 
Elle fonctionne k peu pr&s comme la fonction "gestion des commandes", mais elle est completee par 
des programmes batch permettant d'6diter une enquete annuelle aupres des clients. Les abonnements 
peuvent etre li6s k des adh6sions k des societes savantes. Cette fonction assure 6galement le lien avec 
le bulletinage. 
L'abonnement aux publications internes (GAI) est plus simple que GAE. Mais l'6dition des 
etiquettes n6cessaires k la diffusion des abonnements k ces publications est g6r6e dans IOF par des 
programmes batch. 
Enfin, la fonction "bulletinage" (BUL) permet la gestion du catalogue des p6riodiques. Elle sert k 
reperer les revues non regues et k enregistrer 1'edition et le suivi des lettres de r6clamations aux 
fournisseurs. 
F - Les reclamations 
Les applications "r6clamations", consultables par CRA et gerables par GRA ne concernent que la 
preparation de l'6dition des lettres k destination des fournisseurs de revues auxquelles est abonn6e 
une unit6 documentaire pour leur r6clamer un numero non parvenu. 
G - L 'echeancier 
Les applications sont donc consultables par la fonction CAP, et passent par plusieurs etats de 
traitement identifi6s par un code. L'6ch6ancier, grace a ces codes etats, permet de gerer un planning 
des traitements en attente (fonction CEC). 
L'6ch6ancier est remis k jour chaque matin par le programme batch SBECHMAT. En fin de session 
le programme ASA (Archivage et statistique des applications) est lanc6 : il permet d'archiver les 
applications sold6es, d'etablir des statistiques et d'effacer les applications de la base. 
H-Uaide  
L'aide est accessible dans le menu principal par la fonction SOS, et dans les menus des fonctions 
par la commande 01,. Elle est th6oriquement congue pour renseigner 1'utilisateur k chaque nouvel 
6cran, mais en fait de tr6s nombreux 6crans ont une liste d'aide vide. 
Par ailleurs les messages d'erreurs continuent k s'afficher apres le lancement d'une nouvelle 
commande ce qui peut parfois preter k confusion. 
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vra - CONCLUSION 
SIDERALE est donc un systdme informatique de documentation qui assure d'une part des fonctions 
typiquement bibliotheconomiques (gestion des prets, des commandes, des abonnements...) dans un 
contexte de decentralisation des services documentaires et de dispersion, k un niveau national, des 
unites documentaires et d'autre part des fonctions documentaires telles que celles que l'on retrouve 
dans les serveurs de bases de donnees du commerce. 
Les fonds qu'il gdre sont heterogdnes : aux cotes d'une importante base encyclopedique (EDF-
DOC) de niveau grand-public (egalement accessible sur minitel) figurent une base moins 
volumineuse, de niveau confidentiel (reservee presque exclusivement k la direction de 1'equipement), 
technique, k 1'origine cantonn6e dans le domaine nucleaire, mais qui assure aussi la fonction 
d'archivage, ainsi que des documents n'appartenant & aucune base et qui font partie du fonds des 
bibliothdques des differentes unites documentaires. 
Les supports de ces divers documents sont tout aussi heteroclites: papier, microfiches, disques 
optiques numdriques... 
En consdquence, les nombreuses fonctions que remplit SIDERALE, les differents types 
d'applications qu'il permet de realiser, la quantite de types de fiches qu'il gdre depassent de loin les 
besoins du FDE. Ainsi, une seule fonction lui est utile, la fonction "fourniture des documents" 
(GFD), or elle n'assure pas pleinement son role puisqu'elle edite des lettres souvent inutiles (du fait 
de 1'accessibilitd restreinte des documents FDE). 
Par ailleurs SIDERALE n'assure pas la gestion d'un certain nombre de sorties pourtant primordiales 
telles que les produits documentaires (les DSI en particulier), les listes de reproduction, les etiquettes 
clients. 
De meme la structuration des donnees du FDE qui pourrait etre trds simple doit se plier au schema 
complexe des donnees de SIDERALE. Les documents FDE sont en effet k peu prds tous du meme 
type, ont la meme localisation, le meme niveau de contenu, le meme type d'accessibilite. 
Les cons6quences de l'int6gration d'un fonds k peu pres homogfcne dans un systdme hdterogBne ou 
la structuration des donnees atteint un haut niveau de complexite ne sont certes pas dramatiques, 
mais une reflexion sur les conditions dans lesquelles le FDE pourrait etre gere sur un systeme 
informatique autonome n'apparait pas inutile, etant entendu que la configuration appelee k remplacer 
SIDERALE devrait en conserver les caracteristiques essentielles. 
Cette r6flexion devra s'accompagner d'une etude sur les moyens de recuperer les donn6es propres 
au FDE et d'une analyse des contraintes et besoins a prendre en compte pour une gestion efficace du 
FDE. 
NOTES 
1 Diffusion S61ective de 1'Information 
2 Information Data Store 
3 Transaction Driven System 
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